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La grippe infectieuse règne à Sherbrooke
SIR R. BORDEN 

DEMISSIONNERA 
PROCHAINEMENT

*-« correspondant du Globe de 
Tomato à Ottawa dit que l’hon 
J. A. Calder nous apportera 
cette sourde à son retour de 
Washington où il est allé ren­
contrer le premier ministre.— 
L’hon. Albert Sévigny aurait 
été nommé bibliothécaire du 
parlement.

ECHOS
TELEGRAPHIQUES

(De notre correspondant)
OTTAWA, 1.— Le départ pour 

Washington de Thon. Calder, ministre 
h l'immigration et de la colonisation, 
et la nouvaUe que l’hon. J. D. Reid 
ministre des chemins de fer et des 
canaux aa trouvait dans cette ville où 
U rencontrera Sir Robert Borden, à 
•on arrivée d’Angleterre, ont confir­
mé la rameur concernant le maintien 
au pouvoir du gouverneraient Unionis­
te et le choix de son chef. Dana les 
milieux politiques à Ottawa, on dit 
que l’homme choisi par Sir Robert 
Borden fut l’hon. J. A. Carder

Les autres pétendants au poste de 
Premier Ministre sont l’hon Arthur 
Meighen, Ministre de l’Intérieur, et 
Sir Henry Drayton ministre de» 
finances.

BREVE DE DOCTEURS
Cadix, Espagne, 1.—La grève ré­

cemment déclarée par ha médecine 
de Tarifa a pris fin.

LE PUBLIC DESAPPROUVE
Pris. 1,—Las journaux aont una­

nimes à déclarer que le public désap­
prouve entièrement la grève dm che­
minot».

VICTOIRE OU OARAINEM
Montréal, 1 — Le Canadien a dé­

fait le Québec samedi soir par un sco­
re de 8 A 6. L’asaistance était très peu 
nombreuse.

Le correspondant du "Toronto 
Globe” à Ottawa dit ce qui suit: “Lors : 
que Horn J. A. Calder reviendra a | 
Ottawa mardi, l’on croit qu’il appor­
tera avec lui la nouvelle prise directe­
ment de la bouche de Sir Robert Har­
den que la santé de ee dernier ne a’est 
vuffiaamment améliorée p-'ur qu’il 
soit capable de prendra la tâche acti­
ve de Premier Ministre du Canada.

La rumeur tend à s’accréditer que 
lé nomination de M. Albert Sévigny 
à la bibliothèque du Parlement est 
ehose accomplie, et M. A. Décolles 
n’a plus qu’à déménager le 1er avril.

H parait que Sir Robert Borden au­
rait réglé toute l’affaire avant son dé 
part, lors de sa dernière visite à Ot­
tawa, chargeant Sir George Foster de 
mettre à exécution. M. Sévigny a dû 
constater l’unanimité du sentiment 
publie contre une tell, nomination. 
Le Gouvernement lui-même n’a proba­
blement jamais encore entendu de 
protestations si fortes et si générales 
contre une de Us décisions depuis 
des années.

M. Décolles est plein de santé il 
peut encore fournir des aimées fruc­
tueuses, cmeUe raison y a-t-d de le 
congédier?

Nous savons un bon nombre de 
grands conservateurs et des plus en 
vue qui sont fortement opposés à cet­
te nomination.

Billets de 
Tramways 

25 pour $1.50
EN VENTE PAR : 

Pharmacie Anaall, Carré Strath, 
eena.

W. H. Griffith, 121 rua Wel­
lington.

D. W Stenson, 77 King Ouest.
J os. Lacombe & Fils, 81 King 

Oueet.
Ls Populaire, 44 Aberdeen. 
Hébert A Fortier, 87 King Eat. 
E Maréchal, 16 King Est.
A. J. Burge, Lemnoxville. 
Stroudt, 03 rue Wellington.
A. A. Cunning, 76 rue Montréal. 
C. £. Delorme, 79H rua Galt. 
May A Houlahan, 18 Av». Duf- 

ferin.
A. Giovetti, 36 rue Prospect.
H. Wilson A Co., 4 Ave. Elm­

wood.
Lefebvre et Leooiuu, 117 rue 

King Est, et au
W. H. FuUar, 261 rue Wellington 
f-nuiw a Co, M King Ouest. 
H. C. Wilson A Som Ltd, 142 

Wellington.
Woodards Ltd, Avs. Dufferin. 
Bureau des tramways, 84 rue 

Wellington.
J. O. Dufour, 160 Wellington, 
gher. Pure Milk Co, 8 Belvidere

EPARGNEZ DU TEMPS ET 
DE L’ARGENT 

Eu faisant l’échange de l’ar­
gent daaa le tramway, cala ia- 
laati le eervica.

Ayn vitre passer prêt
SKSRRROOKK railway * 

POWER OO.

LE HOME RULE
DUBLIN, 1^-La presse irlandaise 

a reçu très défavorablement en .é- 
ral de bill de Home Rule pour l’Ir­
lande.

RECORD EXTRAORDMAME
DBlon, Colo, 1.—Anders Haugen a 

brise tout lea records pour un saut en 
skis hier, Il a sauté A «ma distance 
de 214 pMb.

ANARCHISTE ARRETE
Barcelone, 1. —La police a arrêté 

aujourd'hui un Italien daaa la rési­
dence duquel ou g trouvé quarante- 
cinq bombes, dit-on.

LE CAS 0E GUILLAUME
Wahedmstadt, 1—La nouvelle qui 

l'ex-empereur Guillaume serait proba­
blement interné dans ITle de Curaçao 
a excité peu d’intérêt eu cette ville.

WILSON A SIGNE
WASHINGTON, 1.—Le président 

Wilson a signé samedi soir le hill des 
chemins de fer. Les voies ferrées ont 
été remîtes à leurs propriétaires hier 

i soir, à minuit.

O’DOWD-RATNER
! St-Paul. Minm., 1.—Mike O’Dowd, 
chair çj ion poids moyeu de Tunivers,

: rencontrera Augie Ratner, de New- 
j York, dans un combat de dix repri- 
: ses, le 17 mare.

ZBTSZK0 VAINQUEUR
New-York, 1.—Zbysxko, lutteur 

poids lourd polonais, a défait Fmn* 
Zollur, u nlutteur poids lourd bohé­
mien, samedi soir, prenant deux chu­
tes consécutives.

SOCIALISTE ARRETE
Paris, 1. — Lu police a arrêté hier 

un socialiste extrémiste du nom du 
Loréal accusé d’avoir incité les sol­
dats A la désobéissance en écrivant 
un article dans la Libertaire.

UN VAPEUR S’ECHOUE
Halifax 1.—Le vapeur Bohemian, 

de 1a ligne Ley land «’eut tchonl ce 
matin A Sambro Ledges, au murs 
d’une tempête de neige. Le» passager» 
ont été resca|>é»,

SHAVE DE6LARATI0R
Ottawa, 1.—Le générai Ourria a 

déclaré en cette ville que la bataille 
de Paschenduelc avait été livrée pour 
remonter le morale abattu de l’armée 
anglaise. Lee perte* furent de 17,000.

A LA CHAMBRE
OTTAWA, 1.—Lu Chambre m ré­

unira aujourd’hui et Ton ■’attend A un 
vif débat touchant le bill de la fn »- 
chiae. On s’attend A la diasolutim des 
chambres après l’adoption d* ce ’ill.

NOUVEAUX 8ANDIDATS
LANSING, Mich, l^-Lm noma du 

général Wood, do Herbert Hoover, du 
général Palmer et du sénateur Poin­
dexter ont été ajoutée A la liste cm 
candidate à la présidence de» Etats- 
Unis.

LMU 
WTAWÂ

Après «voir posé les graads prin­
cipes du libéralisme politique 
à ta grande convention de Tété 
dernier, le parti libéral trace­
ra sa ligne définitive de con­
duite demain à Ottawa.

(De aotra correspondaat)
OTTAWA, J.— Les libéraux dol 

vent tenir leur grand caucus mardi 
Selon ta coutume trsditionmtle, A 
cette réunion, il sera sans doute que» 
tion de tout ce qui concerne la régit 
nterne du parti.

Il est facile pour lea libéraux de ee 
nettre immédiatement à la besogne 
parce qu’ils ont leur chef et parer 
ci’ils ont un programme accepté et 

bien défini.
Le grande convention libérale du 

mois d’août dernier a posé lea prin 
lipes généraux, mais il reste A voir A 
ce que tout marche corafonnément 
aux décisions prises et aux voeux 
•xprimés lors <k* assises nationales 
Cette politique est si souvent dénatu- 
ée et faussement Interprétés par 1er 
ournaux ministériels et les orateurs 
batriotards qu’il est utile de la pro- 
lamer hautement.
Pour leur psrt lea libéraux de la 

ille d’Ottawa «t de l’est d'Ontario 
nt formé un cl>'b canadien libéral qui 
era un foyer d’éducation et de nalli-
•mt libérai). Nous mentionnant ce 

ait comme une preuve que nos amis 
>e ae paient pas seulement de mots 
nais en sont passée maintenant A te 
oriode dea acte*.

UNE FEMME A18 ANS 
EST PLUS RAISONNAHE 

QUUNH0MMEA25
LONDRES, 1er.—Le projet de loi 

du ÿarti ouvrier pour étendre le droit 
de vote aux femmes aux mêmes con­
ditions qu’aux hommes, a été adopté 
samedi en deuxième lecture A la 
Chambre des Communes, A Tuaaalmi- 
té.

Les femme* auront le droit da vo­
ter dès l’âge de 21 ans. Ce qui ajou­
tera 6,000,000 d’électricee aux lietaa 
électorales.

Christopher Addison a aararé que 
l’adoption de ce projet de loi élève­
rait à 13,000,000 le nombre dea élac­
trices, soit 500,000 de ffae qtte le 
nombre de* électeurs.

Lady Aster a prononcé son pre­
mier discoure à la Chambre. ER* a 
déclaré que «’était surtout pour le 
paye qu’elle demandait l’adoption de 
cette mesure. "Tout le monde Mit, 
dit-elle, qu’une femme de 18 ans en 
plus vieille et plus raisonnable qu'un 
homme d* 26 a ne. Ceux qui ne vi 
lent pas des femmes dans lu politi- 
qae tout en arrière de leur tempe. D 
y a des réformes que les femmes veu­
lent avoir et elles le* auront."

DE 
(ELLES 

MES
LhClè Jm. 

tient Ma
be at Fib eb

gital 4e flAAÔO. — Une cmn- 
4*41 linge à Ste-Murir 

. « G mee compagnie ci- 
némategra tique à Montréal.

(De m
Québec, 1er. 

Hnbe et File
: Compagnie Da­

tée.. de Sherbrooke.

CURIEUSES
ROME, L— Lee 

■exe fteutahi «a mm 
union. Elles 
de qateae jouet eh 
ce* qu'elles iront i 
«ee à la mode su 
ptoymne, et dea c

r eue les pis- 
i éa leurs ma-

UNE HAUTE COUR
DE JUSTICE

(Service 4e la Presse Associée)
LA HAYE, 1. — A lu suite de* con­

férences tenues A L* Haye entre le* 
représentants de la Holland*, d* la 
Suisse et des pays Scandinaves, le 
gouvernement hollandais a été prié 
de présenter au secrétariat d* la Li­
gue des Nations, le projet d’une haute 
cour daa nations, sans influence poli­
tique et dont les membres seraient 
choisie par les facultés da drotl 4 
universités du monde. Les Jugea se­
ront nommés pour neuf ans ou pour 
la vin

PAS ENCORE DE
REVOLUTION

(Barètes 4s lu Pratse Associé*)
Strasbourg. 1.—Paul Faure, le uo- 

ciatiste français a mis en gnde le Con­
grès National Socialiste, contr« “one 
révolution prématurée.” Il a dit que 
lu parti italien "quoique fort bien or­
ganisé, atesnit pua Jugé un* révofci- 
tion pouaMo."

Lu rte id at Ion fut revendiqué* par 
M. Loriot, chef (tes socialistes extré­
mistes français, qui a dit que la dic­
tature n* pouvait peu être réparti* en­
tra lus conseils dea travaUlauru et lea 
unions, pana qu’eU* revenait aux pre­
mium. Pterru RunanM A alors rappe­
lé qua M. Loriot, qu'il nomma te 
“disciple d* Lanins”, avait écrit un 
1814 qrn tes milMariatea pramteus de­

test ttm Jteraite

vient d’étr, lace potée par lettres pa­
tentes au capita de $146,000, A Sher­
brooke, pour f re le commerce en 
gros et en déts 4e ferronnerie, etc. 
Lee promoteurs ont Philipp* Arthur 
Lacombe, J. W*4 on Kenalty, Alphon­
se P. Duquette, commis, Chénier Pi- 
can) et Ernest Sylvestre, notaires, 
ten* du te este 4k Sherbrooke.
A Ste-Marie

Québec, 1.—Dm lettres patentes ont 
été aeeendém mbut-Mer A “The 
Company Hma* fetectric Co.,” de S te 
Marie-dTly, eouteé de Bedford. La 
compagnie, avau a capital de 86?,- 
000, exploitera a service d'éclairage, 
surtout dans las campagnes, dan* 
les cantons 4a l'Est. Lea promoteurs 
de l’entreprise sunt MM. Juice Nor­
bert BoudbaC, curé, John Philippe 
Murphy, Puarier, Edmond-J. Bou­
cher, taxidutQtehte, du Canton d’IQly, 
district de Bedford. Budleigh Farwly. 
électricien d* IHAmmiil, Qué., Donald 
Paquet, terveteü, j4n canton du Mel­
bourne, *t Bruiyuu Gteee, da dit-
va 09 m-r
A Nieoiet

QUEBEC, ter.—Une compagnie de 
conet; uc Bon et de travaux de voirie 
vient de ee dormer A Nieoiet, sous U 
nom de "La Compagnie de Construc­
tion de St-Goégoire Ltée”. Son capi­
tol est de $16,000 et ses lettre! paten- 
tes. ont été accordées samedi par lo 
gouvernement A ses promoteur», MM 
Alphonse Rouleau, rentier de LaRo- 
ehelie, Oalbcte Duval, Alphonse 
Rheautt, Joseph O. Hébert, cultiva­
teurs, de St-Grégoire; Elphège Geof­
frey, mécanicien de Nieoiet.

L* piece d’affaires de la corpora- 
Nieoiet.
COMPAGNIE DE OTNHMA

QUEBEC, 1.—D vient de ae for­
mer A Montréal une compagnie dj 
cinéma au capitol d* daa million*. 
Elle opérera sous le nom de “Cana­
dian PUma Ltd” et aile ee iropeee de 
monter des studios, de fabriquer, ven­
dre, louer et échanger des vues uni-

LESIEBEDELA 
VILLE DE FI1E

Um quiauiae jfcr’euw ont aturlMmmrt été fdgnalé- aux autorité» 
policières qui en ont fnit rapport. — Déclarations 4e mé­
decins de Sherbrooke. — Un médecin traite à lui seul ont 
quarantaine de cas do grippe dont in moitié au moins aont 
des eus de grippe espagnole. — Il n’est pas nécessaire de 
s’effrayer mais U est bon de prendre des précautions.

ESI COMMENCE
Le troupes du gouvernement ita­

lien ont établi on blocus de? 
pins rigides autour de ht ville 1 
dans laquelle les habitants se ; 
voient acculés à une ruine fi-1

Thetford
ttte Mtr* correspondant

, , THETFORD MINES, 1—L* grè-nancière et commerciale. i ve . ce panni 8m
rSeevi» à» I. ___-______ - I <•« 1|‘ ,niT,• Jacob d,J cette va,e-
(Service «e lu rreaM Auaodée) , Tout Mt eneore ppcifique.

On sait que les ouvrir:» n’étaient 
plus contents de l’augmentation de 
dix pour cent qui leur avait été offer 
te. L’abbé Belieau, chapclnin «le L. 
N. O. M. intervint et demanda aux 
ouvrier» de signer une requête pour 
demander une augmentation de 23 
pour cent, disant qu’il irait la présen­
ter lui-même au gérant.

Il appert donc que ceo négociations 
ont échoué.

FIUME, 1.—Lee troupes du gou­
vernement ont commencé le siège de 
la ville de Fiume et établi un blocu; 
très rigide. Rien n’entre dans la vide.

“On peut croire que nous nou? 
montrons sympathiques aux habitante 
de la ville de Fiume”, a déclaré le 
général Cavilia, “mais ce n'est pas le 
cas. Nous maintiendrons un nlocue 
de fer centre le* troupe* de d’Annun- 
sio. Je ne leur offrirai rien, mais je 
doii protéger le* enfanta. C’est pour­
quoi j’ai permis à deux cento enfanto 
de sortir de la ville et de se rend: e à 
Milan”.

Le correspondant a recueilli plu­
sieurs expressions d'opiniom. de la 
part de citoyens de Fiume. Tout ad­
mettent que la aitaation est critique 
<4 que la ville est réduite A une ruina 
commerciale et financière.

“Nom mourons de faim”, a dit an 
banquier en vue qui était auparavant 
un grand partisan de l'annexion ita­
lienne”. Noua ne pouvons continuer 
ainsi. Noue voulons notre poit 
rouvert au commerce. Noua vou'ois 
qqe la ville soit occupée soit par une 
garnison anglaise ou américihie. 
L’état présent dea choses cet ttisup- 
portable”.

H. AVAIT DES CNE-

1,—Avec de* chèque* an sa 
pour le montent 4e $58,- 

000 eignéa par Van Ripen et payâ­
tes* A 1* First National Bank d* 
New-York, a jeune homme qui avait 
dit l’appeler Franck Paysan a 4M ar­
rête ki samedi près-midi soupçonné 
4* faux L’arrrestation «ut lieu A 1 bi- 
J otarie 4* G. Seifert and Bon, rue 
d* la Fabrique, A te requête de la 
Bsusqu* Nationale d* Québec. Papuan 
a prtswkt daa lettres d’introduction 
dten gérant d* te Btnqn* d* Montréal 
et 4a plus tours Canadiens éminents.

■ a dit qu'il venait A Québec pour 
ouvrir um succursale d’une maison 
4e ecuitton 4* New-York.

GREVE DU IURT
D’AMSTERDAM

ROTTERDAM, 1. — C'est aujour. 
d’hui, que se termine la deuxième se­
maine d* te grève des débardeura, et 
rien m laies* prévoir que Ton pomma 
s’entendre A Tamlabt*. Il a’y a paa 
au 4» désordres.

Ont vingt-neuf océaniques qui ae» 
devraient être en mer, sent 

ns dam le port, ut ptoatour* ra­
mât A l’ancra dans lu port 4'Ams- 
un. Vingt-trois navires ont ce­
lant pu lever l’ancre, m eeurs de. 

la mUMÉm dsniièna. t

ON RETRANCHE DES 
TRAINS DE VOYAGEURS 

AUX ETATS-UNIS
(Service 4e le Presse Associée) 

BOSTON, 1. — Le retour des che­
mine de fer de 1a Nouvelle-Angleterre 
au contrôle privé a été marqué par 
la suppression d’un certain nombre 
da trains de voyageais «ur plusieurs 
ligne* comme moyen d’activer le 
transport dm denrées et autres né­
cessités de la vio. Les chemins de fer 
sent sous le contrôle de leurs anciens 
propriétaires depots minuit hier soir.

FATAIE BATAILLE EN­
TRE CONTREBANDIERS 
ET GARDE-FRONTIERES
(Servit* 4e te Presse Associée)

EL PASO, Texas, 1.— Un contre­
bandier mexicain inconnu a été tué 
et a autre grièvement blessé au 
c*um d’un* bataille entre les gardc- 
frontiArm américaines et dos contre- 
handism mexicains qui cherchaient à 
«ntmr um certaine quantité dé whis- 
tay-anx Bteta-Unie.

M.OESCHANEL 
ET LES ALSACIENS

ORSEQUES IMPOSANTES 
DE FEU A. GADBOIS 

A U CATHEDRALE
Une foule très nombreuse faisait 

suite, ce matin, au char funèbre por­
tant vers leur dernière demeure les 
restes mortels du citoyen qui aéra re­
gretté et que fut A. Gadbois.

Le convoi funèbre laissa la demeu­
ra du défunt vers 9 heures 30 pour se 
rendre à la cathédrale Bt-Mkhel oh 
eut liera le service.

. Le* piuè riches décors de deuil or­
naient lea autel* et le» voûte* de Pé- 
gltoe, brillamment illuminée.

La levée du corps fut faite par M. 
H. A. Simard, curé de la cathédrale, 
-nri chanta aussi le aervice, aasisté de 
MM. Eug. Belhumeur, comme diacre, 
et Ne:! St-Laurent, comme sous-dia­
cre. L’absoute fut donnée par S. G. 
Mgr LaRocque, accompagné de Mgr 
A. Lefebvre, du R. P. Séguin. Ré- 
demptoriate et de M. J. E. Vincent, du 
Séminaire St-Chariee. M. Léon Le- 
may agissait comme maître de» céré­
monies.

Avaient pris place ara choeur : Mgr 
C. Tanguay, MM. les abbés Dufresne, 
chapelain de l’hôpital St-Vincent de 
Paul, Alexandre Maltais, du Séminai­
re, J. C. Finette, curé de St-Patrice, 
Anselme Bois et J. B. P dette, de l’é­
vêché.

Un puisant choeur, dirigé par M. C. 
Picard, notaire, interpréta les chants 
de circonstance. M. L. E. Codère tou­
chait l’orgue. Ijes solistes de la messe 
furent MM. L. Aubé, A. C. Crépeau, 
E. C. Catien, C. E. Bachand, L. Ba- 
chand, E. Lamarche, L. Proolx, W. 
C. Tracy, F. Brunelle, C. O. Roy, An­
tonio Gonnrt.

M. A. O. Thibault dirigeait les fu­
nérailles ; lea porteurs étaient : MM. 
William Ramsay, M. Bérubé, Moïse 
Audet, Jos. Lnntns, A. Lacroix.

Conduisaient le derail : Dr F. A. 
Gadbois, fils du défunt, Dr W. Lamy, 
Hormidas Bourque, A. Millette, Louis 
Audet, Willie La-raix, gendres ; Ro­
méo Lamy, R. Lamy, Léo Lamy, E- 
tienne Gagné, C. Gadbots, Caston 
Masse, Jean-Paul Audet, Paul Miliet- 
fce, ses petits-fils ; Georges Gadbois, 
ie St-Hyacinthe. A. Gadbois, de Wn 

i terville, Emi'e Biron, Amédée, Alfred
PARIS, 1.—Le président Drachs- ^ K™™ **™, 

nsi» est parti pour Bordeaux, hier1 Pa;T personnes
soir, où U présidera une cérémon e ^1 Part’-* ^ cortege, l’on
pour commémorer las protestation» pu* rCTT’*l'ruBr : maire D. O. E. De-

Le bureau cThygiènu de la cité de 
Sherbrooke noua déclarait samedi 
qu’il n’avait eoeore reçu aucun avis 
qu’il y eût de* cas d* grippe en vtUe. 
Noua noua étions informés à püu- 
skurs reprises et nous avions tou­
jours reçu la mémo réponse. La cho­
se nous surprenait d’autant plus que 
nous avions été avertis plusieurs 
fois tfue des personnes avaient suc- 
•embé à la grippe ou n ses cnmplica- 
Mons. Dapuis samedi, nous avons au 
'onnatssanre que deux personnes eont 
mortes à la suite de cette maladie 
ju’on l'appelle espagnole ou non, 
mais tout d* même à la grippe.

Ce matin noue avons téléphoné à 
plusieurs médecins de cette vitls et 
noua leur avons posé la question sui- 
rnte:
Y a-t-il de 1a grippe en viüs? Y 

a-t-il de la grippe espagnole? Voici la 
réponse typique que nous a faite un 
des médecin» les plus en vu* de la
ville:

“H y a certainement de te grippe 
à Sherbrooke. J’ai fait hier un* qus- 
-antaine de visites pour cas da grip­
pe. Dans plusieurs maisons il y a 
deux ou trois malades. J’ai acbusfte- 
ment une vingtaine de caa de grippe 
espagnole. Elle n’eat paa aussi mali­
gne qu’en 1918, mais elle est tout 4e 
même dangereuse. Las caa de gripç 
ordinaires sor- également graves par- ' 
ce qu’ils sont souvent suivis de on 
plication*. Il n’y a pas da raisoa * 
l’effrayer, mois il est tout 4s mémo 
orudent de pesndra dea prècautluns.

Le même médecin noua a nemmé 
une personne qui vient de Tntrsr 
• la grippe. Un cHoysn 4* catte ril- 
e nous annonce aujourd’hui In moit 

d'un de ses garçons, usa aotra vtoH- 
n* <ia ta grippe.

La dédaratioa da « jnsmiai ma. 
deem nous a été confirmée par pan. 
skuns autres. Noua savons nirtliM 
rasnt qu’il y a «i tiaiiHiiiinaïC quaUquau 
personne* malades de la grippa' et 
•ou» traitement 4mm nos iiffèrate 
hôpitaux.

Un médecin anglais noM dit ceci: 
'J’ai signalé anx autorités one disai­
ne d* ca# de grippe espagnole avec
preuves A l’appui.”

Nous noos somme* internés 4g*-
.ement auprès d'un visiteur de la 8 n- 
ciété da St-Vtemut 4e Pau! qui noue 

'firme qu’il triste un grand nom­
bre de cas de grippe,A Sherh-ooke m 
noua ne croyons pas noua tromper, 
nous basant sur tes rrnssignisi sais 
que noua avons recueillis en disant 
qu’il existe actuellement A Sherbroo­
ke au moins trois cent* caa de grippe.

Encore uns fois qu’on l’appelle grip 
pe espagnole, influenza, grippe ordi­
naire ou tout ce que l’on voudra, i! 
est certain que les personnes ai msa- 
rent et que, • par conséquent, nous 
sommes en face d’un danger qui, s’a 
n’est pas encore grave, devrait*cer­
tainement être de nature à inciter tes 
autorités civiques A sa départir de 
-ur confiants quiétude et à preium- 

les mesures de précautions nue justi 
fient les circonstan-es.

An posta de police on non» dit « 
matin que lea mccbcins de cette ville 
ont signalé une quinzaine de cas de 
grippa eepsgncie.

Les autorités policières en ont fait 
rapport au bureau provin .ial d’hy 
giène de la cité. 11 est à espérer qu.- 
k bureau: d’hygièno do Sherbrooke se 
mettra a l’^-uvre immédiatement 
pour emp&hor une triste repetition 
des événements de l’an dernier.

Nous ne vquions jeter de blême 
sur ,iersoiine. Si nous employons ici 
quelques expressions un peu roides 
c’est que nous vouch ions dissiper d’un 
seal cûup la ton eur qui exista er 
ccrtamn milieux.

de* députés aliaciens en 1671 contre 
te eamiou de l’Alsace A l’Allemagne.

Le maréchal Pétain et M. Mangé 
accompagnent le président. M. Man­
gé, directeur général de la compagnie 
d’Orléans, a dit aux correspondants 
de journaux qu’il fera arriver M. Ocs- 
chaael A temps A Bordeaux, malgré 
te g lève des cheminots.

U PROPAGANDE
ALLEMANDE

PARIS, 1. — IL* général Le rond, 
chad do la commiasion inter-alliée an 
Haute Métis, u déclaré, aujourd’hui, 
•eu intention de défendra la vente 
dm journaux 4a Berlin «t d* Breslau 
doua te région où doit se prendre lo 
plébiscita, s’ils continuent è répandre 
de faussas nouvelles et fairs des com­
mentaire* hostiles sur tes décision* 
4» te "

nault, M. J. H. I<em»y, M.P.P., MM. 
E. C. Catien, A. J. Genert, Ovide De­
lorme, Moïse OTBreody, C. Picard. L. 
Bachand, W. C. Traey, Oscar Massé, 
C. A. Robidoux, A. Diotvro, L. Audet, 
J. A. Codère, Dr G. A. Codère, O. A. 
Gadbois, Ed. Thivierge, Alfred Mont- 
migny, Léon Lacombe, Arthur Ge- 
nest, A. 8. Borargeatdt, Nap. Dubois, 
R. d* Valter, t*r A. Boraeher, de Wind­
sor Mills, J. B. Duford, D. Marchee- 
soult. A, Boisvert, Gédéon Morin, D.
E. Champrgne, J. E. W. Leveeque, G.
F. Moore, C. ï\ Oliviw, D. McMana- 
my, C. A. Gtagraa. Théophile Fisette, 
le notaire J. 8. TétreauH, C. Roy, L. 
Bérarri, Dr V. Olivier, N. Gervsis, Dr 
J. A. C. Ethier.

Nous publiarona, demain, te liste des 
nombreux tributs flomrax- offrande* 
de messes et bouquets spirituel* qra 
furent déposés sur la tomba du 44- 
font.

Nou* mouvrions A te famille du 
regrateé dteparu rexpraari -’i te au* 
plat rincèrau cuudoteuaa». >_

FEU J.-B, CHAPDELAINE 
DE LA MAISON J.-S. 

MITCHELL AND SONG4
parasNous apprenons ___

mort <k M. J.-B. ChapdeUine*. filai dé­
cédé à l'âge de dix-huit ans, A te de­
meure de son père, rang 7, Ascot, *. 
prèa dix jours de maladie.

b* défunt était employé aux 
grands magasina J. S. Mitchell ar-i 
Son», quand il tomba malade.

Les funérailles auront !•«.' maid, 
prochain, à neuf heures, a Star- 
brcoke-Est.

Ue parants et lea amis aont eordia 
lament invité* A y umteter.

ATTENTAT QUI ECHOUE
(Servie* 4t te Praa _____

LONDRES, 1.—Gn vient d’ap 
dra «te source autorité* que l’j 

| .enté am succès d’amamtner 
Acton, raprteaptent d’j

«
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CASTORIA
itl—«nfaaf UMMNKritimi

UteMiWVlMctarMr m nmMc MtoMMit lw
*>—14—nt»»a»«n<mnu.

Mr 4m nnMM préparé spéci».
1   ^*~t imtr ■fulrti ■« I—rlunum pm ■■■

0*—* prirlilMiit I» fcwlM d’an wmM» puur I— mmIMIm 
i 4m Mifanta M dm MbM qui fut csum da U <Mccu*«rt« 4u 
■pria 4a anaiWiaan ana ta» da rachatahaa. at aucunadaa 
> qui lut aaot atcribudaa o'a paa M prauréa r4a0a au caora

Ce qu’est le CASTORIA
1m CtaMiria aat uaa aubatltMiaa »aaa daapar pom HiuUa da ricin, la 
P—taortpy. laa •‘gouttaa" at laa sirops calmants. U am contiant 
■* «ptaM, al Msrphlaa, ni aucun autra narcotlqoa. ' Dapula plus da
M MM, Mtta préparatlM aM aa uaapa pour la traltamaat da la eouati*
•Min, la flatuosité, la coiiqua at la dlarrhéa. n soulaga la fl*n« 
pal résulta dsa troublas da l’satomac parcs qu’a régularisa Isa 
Isacttoaa 4a cat organa, assurant ainsi un -mint«il sain at aatarak 
Cast le taaaéds par ascallaacs das anfanta—l'ami dss mères.

tu*» CASTORIA toujours
la Signa turt da

^ ^ ^ m

fil Usage Depuis phu de 30 Ans.
ths eaersua company, naw Yomt city._______________

[nos courriers
VICTORIA VILLE

damier M. J. H. Le- 
Mére prodeaseur d'«n«Uis acoomps- 
gvé da Mila Rachel Dufrssna, d« 
üfantrésl at da Mlle Rita de Caurral 
de cotte vüt,, partaient pour Prince- 
ville an protnenade che* M. J. Du­
fresne, Rérant de la baupie Natio- 
nate da cette place.

flaairtl damtsr M. Joa. Roy, em­
ploy* M garacs de is Ldqsr* Auto- 
mobile de cette eifle allait * 8h * 
hrooke aeaiiter au match fia boxe.

flamsiü dernier M. J. B. Oaron. 
aaiployé aa magasin de la Coopérât! 
va da estes rgle partait peur Dan- 
ville.

Samedi dernier MUs Edith ■ 
BoMfaapd de bourdm lotnumait 
dans sa famille aprèe avoir passé 
daox jours en promenade chox M. 
Kraest Gagnon, gérant du garage de 
la Légaré AutomoMle de noise vil- 
le.

—Mlle Alphanetam et Amende Roux

woiora
—MM. le» ahbée Gauthier de Sp»! 

ding, Parent d<< St-Jacquce le Mî.

Adreaaas ca coupon avec votre contribution à 
"La Tribune”. Sherbrooke, Qué.

Comté de Sherbrooke
Souscriptions au Monument lauripr

—If. «A ]
RIisnlMir Wp Mm
asüaa, U. Jeta» 

malm at Ml. I. 
«Mtaémt Ma faasfl

DavW nmUb 4» 
i Paella da Oaur- 
PnuMu 4s ta» 
teck 4a flhanUp

Poulin et Sa»
pendant lee Jour» gras

M. at Mma AMhanaa Oamad at
leur ftHette Antoinette de Mégautk 
visitaient les familles Garand al 
Choednard aux tour* gras.

NAISSANCES
—M. et Mme Esdrae Ohoumard 

sont Ma hdUranx paremta d'un fila 
portant 4 nota da Joeaph-Armaad, 
parrain et marraine, M. et Mma Per- 
dinend Lavigaa, onak et tanta da 
l’enfant

—M. et Mme Edmond Galbtanr 
ont aussi les heurwix parants d'un 

fie baptisé «ou» laa noms da Je 
aaph-Gaorgs-Franfois: parrain et 
marraine M. et Mme Alfred Roy, on- 
-le et tante de l'enfant.

Records "La Voix de son Mailre” 
en vente" MAINTENANT

Une autre liste attrayante, ce mois-ci, comprenant les succès qui sont 
actuellement les plus en vogue.

Numéro*
; Populaire 
de Danee

1T-ADRIER DE RAM
—M. et Mme Albértc Boisvert en 

nouoent * leurs parents et amis 1» 
aiasance d'un garçon, qui a reçu ai 
'.-rtème les noms de Joaeph-iHonoré 

Vdomiï. Parrain et marraine, M. et 
Mme Honoré BoMvsrt d’East An 
pi», onde et tante da l’enfant

partaient pour Princeville cas jouis 
damiers an promenaiie cher, de» pa­
tenta.

—M. Philippe Baril autrefois de 
St-Albert résidant maintenant à Ma- 
Munic, Abitibi, était de passage eu 
notre ville ce» jour» dernier».

EAST ARQUA
—'Lundi M 17 courant a été chanté 

le service anniversaire de feu Er­
nest Baülargeon.

—MM. et Mmes Joseph Thibault »t 
Krnset Chandonnet de St-Pierrç 
Baptist#, vieil.»isnt ici des parent* 
et amis lu semaine dernière.

—I,e 16 courant a été baptisée 
Marte-Thérèse-Jeanmette, enfant d« 
M. et Mm« Agémor Fournaise, Pai 
rain et marraine, M. et Mme Daniel 
Fournaise oncle et tante de l'enfant.

UMBTOR
-M. Alfred Tardif minai que M

'rhcf>dore Tardif sont revenus de Me 
antic où ilfl ont amsisté aux funé 

raijle» de leur beau-frère, M. La 
h>ointe.

-M. Oscmr Samson de la Nouvel 
c AnrJeterre. venu résider pmi 

tu nous.
-Il est question do construire un 

leùitf? hydro-éI(X3tri(fue pour Tàclairs 
*e des villiixes de La mb ton, et plu 
ieurs ohaWts sur les rives de notr< 
>eau grand lac ât-François et de la 
rivière Sauvage.

-Plusieurs ventes de terrains on 
•té faites h diverses personnes de Qué 
»oc et de la Beauro qui se proposen: 

de vtantr y résider cette été.

That Wonderful K Id from Madrid. Murray Sl«fM 
Conte Plajr Wi* Me Bl!1;' Murray
Ererv Tear ia a Smile in an irishman'*

li<art Charleg Harrisnu îldOST
My isle of Ooldm Dreamt Harrison 
T«i Me V.hy Joseph Phllhpfl 216088
Ouod Vlrht, Afteeline Quatuor Peerless
Dfexty. You'vn Been a Mother to Me

Henry Buw 216064
Tunble fa Henry llurr
Iml au ft OS nfuurRitiin) Ben Hokes 216066 
Kuu Lobe — Valse Ben Hokea-Al Nani 
1 Might Be Your Once-in-a-While

foi Trot Quatuor Van Eps 216060
8 ira nee — One-Step Quntoor Van Eps 
You’d Me Surprised — Fox Trot

Orchestre de Coleman 216061 
Indtfo Blues — Fox Trot

Orchestre de Coleman 
Raravn» — Fo* Trot.

Orchestre de Coleman 216062 
My Cuban Dream — Fox Trot

Orchestre de Coleman 
Records de 10 pouces, A double face, $1.00

Sélection de 
Grand Opéra
That Tumble Down Shack to Athlon*

Valee Orchestre de ' ' curl 21606b
Taxi — One-Step Orchestre de lienri
I.’Ostende — Garotte OirkmUe de Henri tM04l 
La Charmovn -M Carotte

Orchestra de Henri
To a Water Lily Quet ior Florentin 18641 
Bpring Song Quatuor Florentin

Records de 10 pouces, A double (ace, $1.06 
That Tranble Down Shark In Athlone

(Ténor> John McOonnaek 648ST 1.18
A la Luna fBaritonJ

de Cogona 64P4T 1.25 
Rigoletto - Piangi Fanciulla 

TDus; GAlll-Curel-d* Utm 8T887 t.06 
Rlenxi Oui'erture. lAre Partie

Orchestre de Philadelphia 74602 2.66 
Rienxi Ouverture. 2« nie Pc nie

Orchestra de Philadelphia 74608 2.60 
Malaguena ^Danse Espagnole^

Alfred Cortot 61S46 1.24
la) Kidrel rViolon;

Mise ha Elman 74601 2.66 
Records A l’Ethiuette Bouge

Tout Marchand “la Voix do «on Maître”
se fera un plaisir de vous jouer toute sélection que vous désirerez en­
tendre ou fera une démonstratioq du Victrola.
VlrtrolM authentlquefl 
**La Voix dfl son Maître” 

de $40. à $4*0.
• vendus ai oc facilités da

paiement.

Fabriquai par la Berliner 
Gram-if Phone Company 
Limita], Montreal

r

ST-OEORBES DE WIRDSOR
—A Mme at M. Jos. Bibeau qui 

mt eu la douleur <ie perdra leur j:u- 
>e filletto nous of front nos meilleur 
lympathies.

—JHme et M. Antoine Thibooftot 
•ont les heureux parents d’un fris bap 
tisé Joseph-Antoine. Parrain at mar- 
aine M. et Mme Dufault, <les Etats 

Unis jrvarvds-parMita de i'enfanl.
—Mlle Edna Thibault de KichsnoTii 

-st en visite chez son père pour une 
luinzaine.

—Dimanche un bon nombre de jeu

H. C. Wilson & Sors, Limited*
144 Rue Weirnjrfon, Sherbrooke

Alnatltse»-générapx ft Sherbrooke et dans les Can.on, de l’Est, pour le« Victrolaa et Remrda VMac. 
Saaeuraalaa ft.: Caaficook, JlockJaiaad, Thetford nines, Richmond, Oranby, Qai,

CETTE TOUX SECHE 
EPUISE LE POUMON

gHgi

/? h
tXU'LLETON DB 

"LA TK1BUNB"

Le secret de
uK0UK0U-N00R”

/
rient la tanne très aimée, qua je fe­
rai bMareuse. aussi heureuse que pos­
sible... Et voua n'aurec plus à crain­
dra Martold. ni pour voua, ni pour le»
eééraa.

floua la regard da Luigi, les paupié 
■Sa tremblantes ee souleva ietH .. Et 
Il revit lee jem velouté», erelntif en- 
cere, maie étéairéa par l’anmir ingv 
n* et profond.

D’un geste peaalinné, le comte 
Maneelli porta à aee Uvras la mai-, 
rts la jeune flUe.

Elle fit un mouvement pour la re

DBLLT

r dH oui.
at aa

—Kala ja. -. ja n’ai p 
Il sourit, m ripostant
—Voua n» la «rat demain,. 0*r je 

T a-t-il un momant où 
F Autrichienne ne ee rouve psa ici?

■main a De doit partir de bonne 
pour aller faire da» commis 

à llîingm. «t ail* ne feutrera

J... Je itendrai ver» deux 
Voue m'attendre» Ici, au mu

tard, ai vous nVtoe paa libre aa c
moment-lé. Nous iron» ensuite treu 
ver don Luciano et Mme d* Eervi. 
lee—Je pense qoe von» m’approuM 
nea de ne pas lui donner ce nom io 
Bcivsyre, qui a'esg pas le tien, pu t 
me l'homme qeVMe a tpouoé n'y i 
pas droit 7

—Oh! certesI.. ma pauvre mère!
—Tout vient de aa faiblesse. IW-I- 

irurcusement, Martold avait lé u te 
trop botte occasion d'exercer ses lv 
nguce .. Je di* donc que nous Iroi» 

trnaver votre mère «t votre grund-pérc 
t que je leur dévoilerai 1» peiuonn > 

ge. .
—Maie pmesa veue que ma mère 

voudra vous croira T... Je crame qie 
non, car eta aat oianglM—md soie 
'empire de cet homme

Lee sourcil» de don Lnlgt se ri-- 
nrochérent légftfmnenv al «a physio­
nomie reprit pwidint aa moment 
axpremiou altière al date qui Mi 

et* K habitueU».
1 —41 toadiu «rtOa ma oroéa.. »t 
«To’aü» teaag «a «■> Ja «eux. Avec aev

Cette toux aèche, terrible et dé­
primante qui ne veut pas cesser ma - 
gré tout ce que vous avez fait pour 
vous en débar-asser constitue une 
rrnnde source de danger pour vot’# 
(ante. Plus vous la laisserez persister 
nlus le danger devient grave.

Vous pouvez facilement vous débar- 
tasser de la toux ou d'un rhume à 
ion début en employant le Dr. Wood*» 
.\'orw»y Pine Syrup (Sirop de Pin 
J» Norvège du Dr Wood), un remè­
de universellement connu et employé 
en Canada depuis plus de 30 ans.

Mme Samuel Matthews, Portage, 
I. P. E„ écrit: "L’hiver dernier J'at­
trapai un violent rhume, et je dus 
prendre le lit pendant quelque temps. 
Une toux sèche et continuelle m’em- 
pèchslt de dormir la nuit et Je croyais
Îue je ne pourrais jamais en revenir. 

Tn jour, une amie vint me voir et 
fut surprise de constater la violence 
de ma toux. Elle me conseilla de prêt 
dre du Sirop de Pin de Norvège du l' 
Wood. Le lendemain, j'en envoy il 
chercher une bouteille et je fus bleu 
tft* soulagée. Quand j'en eu* pria deix 
bouteilles la toux avait diapara. ,1e 
doute si aucun remède peut égal t 
celul-lft."

1^ Sirop de Pin de Norvège dn Dr 
Wood est contenu dans uns envelopT>e 
Jaune; la marque de commerce eu 
trois pins; prix 2.V et 80c Fabriqué 
seulement par The T. Milburn C<., 
Limited. Toronto. Ont. 1

dans les delais légaux. Je vosis en • I 
mènerai mors dans une de ma» rèsi- 
iences, cù vous n'aurez rien è crali • 
dre de votre ennemi.

—Et... eux, ma mère et mtr. 
grand-père?

—Je lee mettrai sou* bonne garde 
afin que Martold ne puisse leur n-.! 
M.

—Mais ne peut-il obliger me mèe 
à vivre où il voudra?

—Je saura, bien l'empècher de faire 
valoir ses droits. Ne vous inquiète* ,1e 
rien, Orietta, Désormais je pren !» 
out en main, et cet homme n’entra"* 
du» son* votre toit, n’approchera p' i- 
e vos parents,

—Oh! cosnhlen Je «eus remerc'e 
ounbien j« vous suis roconnalasanr •'

Il sourit à ce» beaux yeux pistas de 
armes J'««notion.

—C'est un bonheur pour moi de 
voue délivrer de ee miaèrab'.e... Maii- 
enant. au wrroir. Aère Orienta. Je 
ai» regagner mon château de Mot 

•cytne... Et eotd par où Je .«or»...
U se leva, s'approche de la chest i- 

née, saisit à pleine main une dss 
fouiEee de Afttaignier dVfitre lea- 
quollet sortait 1* téta da licorne. . 
Tout us cite do la cheminée s'enfon -» 
daaa la aol, découvrant uns ouvertu *e 
et des matxha» qui dlaparatsaaieit 
dans l’obeeurtté.

Orietta jeta une axcUaaatw*.
Le ccsnte expliqua:
—41 existe de era pas sage a dan* 

laa viefllaa demeures

i nia gêna sa réunirent chsz M. AL 
' ired Dion afin d’y passer I* veillée. 
1 On y remarquait": Mlles PlgrUiu et 
i î-erthe Fréchette, Mlle Ailes et M. 
{ Pinard, Mlle Gabrielle Benoit, Mlle 
Florence La-erte( Mlle Béatrice Dion, 
MM. Joaeiphat Pinard, Goitave Pel­
letier, A. Lacerte, Lucien Carrière, 
Honoré Goudreau, toda de Wotton, 
MH. Albéric Pinard, Edmond Trem­
blay, Maximilien Legautt de Wotton. 
M. Arthur Paradis de Shiptin, MM. 
Donat Benoit. D. Richer, C. Poirier,
M. Lacerte, W. Pollcrin, E. Morin, J. 
Dion, A. Nault.

H y eut Aant. musique et amuse 
monts de toutes aortes jusqu’à 
heure très avancée, et chacun so reti 
a ohez soi cm emportant la meilleure 
impression.

—M. Joseph Pellerin de Wüton
N. H., était en visite chez ses parents 
•ee jours dernier*.

—M. Arthur et Pierre Poirier aont 
pâtis pour Montréal afin d’aller as­
sister aux f une raillas de leur soeur 
Mmo Fredette.

te. Nos hommages à M. le Chevalier.
—Mme J. Pi’ard de Québec, ac­

compagnée de Mêle R. A. Cloutier, 
irganiste de St-Gsorges étaient, !< 
Hmsnche gras, les hfites du couven" 

du Bon Pasteur.
Elles étaient venues visiter le Rév. 

nère St-Wilbrod leur parante à cau­

se de la tempête elles ne sont re-
.ournees que le lundi soir. Mlle R. 
A. Oloutier a tenu l’orgue. Nous 
.vons eu le plaisir de l'entendre. Nous 
i félicitons pour sa belle touche. Le 
undi au matin c’est egalement elle 
pii entonna le cantique au mariage 

■ fut célébré.

HAM RORD
FEU M. ETIENNE CANTB» , r 

—Noue venons d’apprendre la mooi 
le M. Etienne Cantin arrivé# ea «Mb 
tin. M. Cantin avait 71 ans, at «Il 
tombé foudroyé par tua attaqua 4i 
naralysie. Nous offrons nos syiage- 
thios à la f am ilia.

STE-ANASTASIE
—Dimanche te 22 M. l’abbé J. E. 

Houde, curé de ta paroiae nous annon- 
;ait que le Souverain Pontife sur la 
demande do son Emminence le cardi­
nal Bégin, avait créé Chevalier de 
dt-Grégoire-Le-Grand M. J. Lalùne 
directeur de notre école Commercia 
le, en recorutslspanM de son noble 
dévouement poor la jeunesse étodiar.-

m PRIMUS
H POUDRE A PATISSERIE

La Poudre Primus est garantie pure, 
efficace et hygiénique. Préparée avec 
des ingrédients de choix dans des condi­
tions hygiéniques exceptionnelles et em- 
paçiuetée dans des boites à l’épreuve de 
l’air, elle travaille dans le fourneau et ne 
perd pas sa force dans le bol à mélange.
La Poudre à Pâtisserie Primus est garan­
tie exempte d’alun, par les fabricante.

L. CHAPtrr.IILS A CBLUadlé* u MONTREAL

wsm
pris cela... et j’avais prceqne deviné 
que ce touriste était vous, d'après ce 
qu'il m'en disait. Maie où aboutit ce 
pas**-*?

—Dana m étroit petit sentier lo­
geant i» ravins.-. De là ja gagne in 
route où m'attend own automobile... 
Pendant ce tempe, l’espion aux gage 
le Martold m* guetta aiüeur»... me 
ru-ttsit. du moins, car maintenant..

U a'acheva paa sa phraae. Bon r- 
rard s'était aseombri, durci, pendant 
feux aee onde»... Puis il s'éclaira d 
-louvea», tandtaq ù’avee un raurtro 1, 
eun» homme disait, as serrant la jo 
te main frémissante:

—A demain, Orietta... El diet là 
-omposez votre visage, veillez sur 
.ou», car l'Autrichienne pourrait s

reeque toutes 
aie pour beaucoup, la secret s'en ait 

la... J’en al an ft Moatayrac. Ce- 
-<i je IMi découvert quand ja Nie 

venu visiter le Aftteaa. dans cette ia- 
tent ion, la veille d# votre arrivée. 

—•Ah! oui, le gardien ahwlft a*-

perde 
lui-ci

ROBOL
(TABuncns)

Nettoie Fintestiii p*n —iiiii *t
«»«wr>l»*t 1*

COISTIPITIOII
Cbum de maux detêta,m*u- 
▼aiee digeation, manque cTap- 
pAtit, torpeur du foie, *tc^ etc

MISS t^Tél'ï's^TZrt asiBe w 
èi COKPACNS '---------- 1-----

voir des soupçons et remettre son 
voyage.

—Oh! n'ayas crainte, ja vaia pren­
dra sur moi!

—Oui, ja n’ignore pas que vons è- 
tes une âme énergique. A bientôt 
donc, et pas d'inquiétude, surtout!

Il disparut dans l’ouverture toucha 
m ressort... La paroi de la chemin a 
retnonta, reprit sa place, dérobint 
ion Luigi au regard de 1a jeune fiàie.

Orietta ne put jamais aa rappeler 
par la euita à quoi alla s'était occu­
pée pendant cette journée, paa plus 
ue la manière dont elle s'y était pri- 
e pour cacher son émotion.

Kfie s'arrangea d'ailleurs, sous pré- 
vte de jardinage, pour passer su 

andin une grande partie de l'aprô’- 
ildi. LA. assise août une charmille, 

die put réfléchir en paix à l’invrai- 
effifeiable aventure qui surgissait en 

ta vie.
Pas un Instant ail» n'avait un dou­

te au sujet des assertions du comte 
ManceFii. Elles expliquaient trop Men 
'ee mtknama que lui avait toujours 
inspirée celui qutails appelait déaor- 
ruaia da sen vrai nom île own te Mar- 
.càà. Mainteaant etatait da niacmur 
qu'ele éprouvait pour celui-ci... Et, 
tenta frémi séant» da dotrieur, n'o- 
-ant toutefois juger m mère, Sfla son­
nait: "Comment cette pauvre an­
nan a-t-elle pu sa Istaser berner a- 
Agier ainsi par im tf! miv!'Table?'*

A XnvRS

*Rtt,2“tt,ÎSa

a été samedi nommé offleiellament , . , . , ___. .
greffier da la Cou; du Magistrat et j pour 4i»trict de Stanataad, i
greffier de la Cour do Circuit dens e' I h Stanstead Plant.

GUERIT
ÎMS» ^Rhiflaflfl|, tCri6f>t^Enra(All6i>

Le SHOP MaTHUO mt un tonique affectif iflMl» 
aant 1rs propriété* curative* oc ‘jOUDRON « In 
qualités Srtihanter 4e l’HT'ILBde b'OIK Se MORC'K.
Le» rhttfres n*o';o^ nui n» «c-qr*» "mf I*" vsnsA ?

F h
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PROTEGEZ-VOUS
emtNlil

il

MMUanta

UN PRIX 

flraCIAL

ma au

Ur MANS

No#
aa'ootnfei*.

tMioan 4* W
■ MM prix.

QUALITE

PURETE

L’EXPOSITION A ETE 
U PUS IMPORTAN­

TE DE UPMX
CMt M «SB SMW I 4édMfé M. 

Cmier, rapréMtart Sa 44- 
Krtomont de l’AcricsMsra, 
Metias 4* l'Aricaitan, à P«- 
pooltfas SYkolo soi yimt 4t m 
terrntawr. — L’i—nrtatt— avi­
cole 4e Short roefce 
cotte i—4« le |h» I

GARANTIE

I > Jos* Lacombe
7», Rie KING

T

K

CRESOBENE
(CAPSULES)

Corn potées de produits bal- 
■uniques, antiseptiques, vola­
tils, les CAPSULES CRE­
SOBENE imprègnent de 
luue bienfaisantes vapeurs 
•■«t l’appareil respiratoire, 
par où s’introduisent les ma- 
Mies des poumons, et s’em- 

tt avantageusement con­
gre les maux de GORGE, 

tHLARYNGJTES, LES 
jyrOÜX CHRONIQUES 

m AIGUES, les BRON­
CHITES et la GRIPPE.

Aye* une botte de CAP­
SULES CRESOBENE
Mac vous, c’est une bonne 
Mesure de précaution à pren­
dra

VaRG» OMS ROM IM SMFClMSEs SS POT la
* O- CAPSULES CRE- 

SOSKNE, nt ma St-Drai*. MoatréaL

“LE SIROP DE FIOUET 
EST UN LAXATIF

Retardez sa langue ! Chassez les
poisons de son estomac, le 

foie et les intestins

U dixième owesltsa soMs sa- 
mwfMe de Sheribroke e’eet temrioe* 
«unedi toir far Ysdjadteatioo des 
prix eux meiXmra expo tante, et aprèt 
avoir remporté un raecès aMgaifiqtM. 
un «ueeèe dépaseent toute» lee pert- 
pectivee présîsbles, an sooeèe comme 
il n'avait paa encore été donné à 
l'Association Avicole do Sherbrooke 
l'rnregietrer depuis m formation.

Ce succès s’eet manifesté à tous 
les points de vue, et principalement à 
celui de la (fualité et du choix des 
spécimens et de l’afAoence des visi­
teurs.

Au sujet de l’affluence, M. C. J. 
Wright, surintendant de l’exposition, 
■icus dit qu'elle a été trois ou quatre 

' fois plus nombreuse qu’au cours des 
dernières années et que, dans une 
■seule soirée on a enregistré une som­
me d’argent plrs forte que celle per. 
jue l'an dernier pour toute la durée 
de l'exposition.

Les organ laateiurs, en un mot, sont 
trèa satisfaits; ils viennent d’obtenir 
un résultat rui aura certes son bon 

! ffet sur i'association, surtout après 
les événement* qui sont survenus au 

' ours de la ^ornière année, à la suite 
! desquels il fut même question de dis­
soudre la société et de cesser toute 

i reposition avicole en notre ville, ce 
I Jui eût été malheureux, puisque l’ex- 
■ loiition avicole de Sherbrooke, de Ta­
ris des délégués étrangers qui Sont 

I venus cette année, est la plus impor- 
' tante de la province.

A ce sujet, M. L. Crevier, du dépar­
tement de l’Agriculture, noua a donné 

I quelques notes samedi. II nous déclara 
I que l’exposition de Sherbrooke cat la 
! plus importante de la province à tous 
| es points de vue. Treize cents oi- 
i eaux ont été exposés ici tandis qu’à 

îucboc. ville qui vient en seconde 
'lace, six- cents seulement furent ex- 
>o:és cett® année.

M Crevier ajoute cependant qu’il
enfant obtient le meilleur et le plu, sTe^Lk^L 
sûr laxatif possible pour l’estomac, le ™ «occupe pas plus
foie et les intestins. Les enfants ai- 1u e‘‘c ne s en o- c

Acceptez seulement le 
Figues de la “Californie”

de ]Sirop 
- recher­

chez le nom Californie sur le paquet, 
et voua ête» certaine alors qae votre

en o-cupe d’un événement

CP. DUBUC
8». Sc. A., I.C„ A.G.

Ingénieur Conseil 
Mode, Plân, Spécification, 

Estimé et Entreprise 
Générale.

ffsL M 36a Rue Murray 
MKRBROOn 

OaMoOtréal, ftt rut Shaifcrooka 
OsMt. Tél. Est SU.

li ait facile d’obtenir un client 
>U «Opatient. N’importe qui peu 
e Caire. Mais le fait de les con- 
MTvnr «st ce qui fait le succès 
hm commerce. Cost là le but 
lio noua visons en donnant plei- 
lé et entière satisfaction à cha 
:un de nos clients.

AU CERCLE D’ETUDES 
MARC. R0UR6EDYS

à deux heures et demie,1 
U y aura couture pour les pauvres. ' 
tu Foyer Ste-Elizabeth. Il faut esne- 
rer que durant le carême un plus 
grand nombre de membres du cercle 
apporteront le secours do leur activité 
charitable.

W

17S nue Wellington
*

POUDRES
NERVINE DE MATMEO

TETB
MA UT

i ete

a Mon. 4
de 3. L. Mathieu
qui

ment son goût de fruits délicieux. 'e ce‘^e tmpoi-tance. A Montréal, 
Pleine directions pour l’usage chez les car ^•'■■«mplc, de tt.'.es expositions sont 
enfants sur chaque bouteille. Donnes- suivies avec intérêt par une * u! > su 
le sans crainte. moins doux fois plus considérable

Mères! Vous devez dire “Califor- pt-oporùons de la population gardées.
Au sujet du local, on n’aurait pu 

mieux souhaiter que celui du '>3èmc 
Regiment. La salle est bien é.lairéc, 
lien ventilée et constitue l’endroit 
déale pour une sxpozition avicile.

Quant à la qualité des ga'.'inacé», 
M. Crevier nous a déclaré .pue notre 
exposition ne le cède en rien cette 
année à toutes celles tenues dans m j 
province. Un fait qu’il eet bon de 
mentionner spécial . ment, c'est que 

■ S classes d’utilité générale ont été 
us en honneur que jamais à cett* 

lcrnière exposition et qu’elles ma:- 
fjent beaucoup d'amélioration sur ccl 
es de Tan dernier et de* années pré- j 

i eédentee. ■
En ce qui concerne la tenue géni. i 

de. on ne saurait souhaiter mieux. 1 
Plusieurs innovations sont à enregis­
trer cette année par exemple ces 

tes mentionnant chaque —t et 1 
chaque catégorie, et celles enr les 
ages portant la nom da Toapoaant,

! I’«dresse, la prix ds vente, la manéro 
de la caga, le asm de la race et da la 

I variété. I« nusnéio de la banda one

LA CONSTIPATION
La constipation, bien qu’on en parle 

ordinairement comme d’une maladie
ne peut exister que quand quelquei , -------
organes sont dérangées, et c’est ordi-1 "■<!“* porte à la patte et Taa- 
nairement le foie qui est dérangé. j ?ace nécessaire pour marquer te prix 

Rien n’occasionne plus la mauvaise I .ijugé. 
santé que la constipation des Intel- Au sujet de la tonne M. Crevier 
tins. II faut que les intestins fonc- ; mentionne eneore te proof été oui té-S
zzl" i ■"* "*
causés par la constipation est les hé-1 M •Crevier représentait tel te gvu- 
morroide». Si Ton ne n’aide les intes- : 'arnement provincial, comme nous 
tins k fonctiomter régulièrement par Tavons dit précédemment, et il est 
1 emploi d un mm laxatif comme les tout Juste que noue donmone ici <m1- 

Laxa-Liver de Milburn, le note# sur rinstalUtion da celui-
Temploi

'I ~V.~~  —.—...fu^o iivww ■tel ■ mvwiM
»» iTîLSîu emP2,«on.n* ci, du département do
et la maladie se compliquera de plu- rW-A^ir*
sieurs façons. Si tous vouler être e,Uâ-°,Pe’ 
bien, voyez à ce que vos intestins fonc
tiennent régulièrement.

M. A. Roder, rue Haetings-Eet, 
Vancouver, C. A., écrit: “Je veux 
vous exprimer mes remerciements 
>our tes bienfaits que j’ai retiré de 
’emploi des Pilules Laxa-Liver ds 

Milburn. Js souffrais do la constipa­
tion depute deux an», ausii d’une 
teux mauvaise et de maux da tète. 
J’avais essayé de toutes sortes de 
droguef et remède», mais je n’en 
avals eu aucun bénéfice, quand quel-

Cette installation arriva tous forme 
d’une boite qui contient tout le maté­
riel d» démonstration; un» tabla oe 
six pieds de longueur, un modèle de 
nid-trappe, une épinette (oaga pour 
Tengrate des volailles), un poulailler 
en miniature, etc. Cette boite sort de 
plate-forme aar laquelle at foat tea 
démonstrations.

Las démonstrations t’effectuaient 
la plus pratique da 
•r tea volailles. Des

sur la manière
>-r et d» ubm

malle.

n’hnpone
pQrBOTMM

nu’un me conseilla de prendie vos pi-'' nneoura étaient organisés auuauels
lulaa. Je fus considérablement sou- ------ 1— ----- ‘
’.âgé dès tes premiê-es dote*.’’

Voyet à "ce que vous obtenies 1st 
Pilules Laxa-Liver de Milburn èuani 
vous les demandes, ou envoyez ZSc à 
T. Milburn Co., Limited. Torontc,
Ont, pour an recevoir un paquet par

pouvaient prendra part 
qui. Aussi une foute de 
coneoururant-erie». Le a»
-urrent fut M. M. Ptercy, d’Ayura’ 
Cliff, qui réuaeit à faire eon travail 
en deux minute* at trois-quarts. Ces 
oncour* étaient très intéressant*. 

Autrefois, il fallait une h surs pour 
:er et préparer mm volaille tandis 

—A VU-VOUS souscrit au fonds 1 .■u’aujound'hui avec te méthode neu- 
du montraient’ Laurier ? Hâtez- ! '*’* •* m*m* tr«v*w P*ut »>"«<:• 
vous. Donnez p«a si vous avnj'C en troh qu-tr« mlM,tw M 
Pf B, mate da moins donnez. En- \ Sov< commenceront la publication 

VBtrn nom Ct votre offrnn- de ta liste d» gagnante des pris dans 
Me b La Tribun*. l’édition de demaia.

I Grande Vente
Cabinets Cuisine

UNE SEMAINE SEULEMENT
Termes et Prix Spéciaux pour le 
Premier des Cabinets de Cuisine

“o’fif.Vr’ SELLtRS
Il n’est pas t : mari qui, sachant profiter des avantages d’une installation de bureau moderne, oserait priver 

sa femme d’un meubk de cuisine dernière perfect ion. Il con «ait trop bien la valeur d’une acquisition de ce genre ; il sait 
trop bien quelle écono île de travail et de misère slip représente. Notre vente de 50 Cabinets de Cuisine ’’Sellers” lui 
permettront donc d’ac order à sa femme une légitime gratification et de le faire avec économie.

Ne manquez : as cette occasion. Jamais une autre semblable ne se présentera dans de telles conditions. C’est à 
vous d’en profiter et d j venir immédiatement, avant qu’ils ne soient tous vendus.

15 Caractérs^ques 
Exclusives

Nul Autre Cabinet Ne Possédé Ces Com­
modités de premier ordre:

1. Boîte à farine à bascule automatique,
2. Tablettes à extension automatique à la base du compartiment 

inférieur.
3. Roulettes à l’éprouve des insectes.
4. Loquet» de porte mu» par leur propre poids.
5. Table de travail en fervo-porcelaine.
6. Construction en queue d’aronde avec coin» arrondi*.
7. Faux-dessus à l’épreuve de la poussière à la base.
8. Construction en chêne mossif.
9. Poli fini à la main et à l’epreuve de» vapeurs de la cuisina.

10. Devant à rideau. *
11. Table de travail à extension sur bille*.
12. Grands tiroirs pour lingerie de cuisine.
18. Intérieur du compartiment supérieur émaillé blane.
14. Base hygiénique.
15. Poignée* des tiroirs en verre 

•t des centaines d’autres.
et des centaines d’autres.

Si

AJL

mm

SELLER'S SPECIAL

Entrez et Voyez
Démonstration Gratuite

Remarquez ce poli à l'huile fini à la main, beau, dara- 
ble, unique.

Remarquez, à la base, la tablette extensible.
Remarquez la disposition du Cabinet en entier—com­

me toot est à la portée—comme la construction est belle 
et durable—comme le fini est parfait—comme les roulot­
tée seat à l’épreuve des insectes.

C’est à cause de son excellence et de sa supériorité 
que ce célèbre Cabinet a été adopté par la “Housekeeping 
Institute’s Model Efficiency Kitchen”. Personne ne peut 
dire qu’il y en a d'autres aussi bons ! Et vous pouvez 
devenir maintenant possesseur d’un de ces Cabinets à des 
termes jusqu’ici inconnus.

Autre Surprise en Réserve
$5.00 comptant et pour la balance nous arrangerons des termes qui vous conviendront
Aux 25 premiers acheteurs noos donnerons gratuitement une superbe batterie de cuisine, du

* meilleur aluminium, d’tuie valeur de............................................................................................ ^
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U SITUATION 
FINANCIERE ET 

COMMERCIALE
Rien de nouveau àsignalrr dans le 

commerce da» marchandises sèche*. 
La* marchands semblent être d’op - j 
nioo qu’il» vont éprouver beaucoup de 
difficulté à *e procurer de* quantité* 
•affilantes de marchandises pour U 
protbalnp saison d’automne. Le* co­

ls accusent une augmentation tic 
prix. De* consignations de coton Cana­
dian ont été expédiée* cette semaine 
en Angleterre.

Un bon nombre d’article» on t aug­
menté de prix dan» la quincaillerie, 
antr» autres let outils, le verre à vi-

que» le pennettront. Les prix de tou» 
le* articles dans cette ligne samfclwil 
avoir subi une hausse, ca qui empêcha 
la» entrepreneur» d’éteMir tour barê­
me de prix.

Les raffineries qui avaient fermé 
leur» porte» il y a quelque tempt, P»r 
mite du manque de matières premiè­
res, ont recommencé à travailler cjt- 
te semaine. Les prix du sucre granu­
lé vont augmenter d’au moint teux 
centin* b Montréal, par suite de la 
hausse sur les matières première» et 
le cr.ût du change.

Le marché du thé e*t trè» ferme 
avec une tendance à la hausse. l*ti 
prix «tu bourre ct du fromage ont 
quelque peu baissé; un certain nombre 
Exportation redeviendra^ qu’il était i 
dernièrement du fromage en Angle-1 
terre au prix de tS centin» la Hvrcl 
fixé par le gouvernement, mais cet o-1 
pérations ont été faites è perte ptur | 

Le minittère anglais des trent-

Le commerce dé détail «st a&*ez 
bon et laa encaissement» satisfaisants.
—(Bradttreet Journal).

ASSIMILEE DU
OORSEIL OE SOIR

DEMPSEY SERA ARRETE
Ssn Francisco, 1—Un grand jan 

fédéral a trouvé Jack Dempaey cou­
pable d’avoir éludé te toi du service 
militaire avec Jack Kterna contint 
complice. Da* mandate d’arreuhtarie r. 
ont été émanés contre la* deux hom-

LA POLICE INTERVIENT

Nos èdiiea’ te réuniront ce aoir, à 
Thètei de vilée, en assemblée réguliè­
re. Uae feule de questions intéressan­
tes et latportaates, actuellement à
l’étude pour ta plupart, y seront dis- Kanimih*. 1—Une conférence a», 
cutées. Nous le* traiteront longue- H„ ^
ment demain dans notre compte «Femaafc a dM
rendu. disparsét par la police è Duriaeè. *

i trois mille» de cette ville, sanadi. Dm
LE CERCLE LAROCQUE

eux
les pâlies, la tôle galvanisée, ports cessera d'exister h deter du 11 i 

Le* entrepreneur» en construe- tr.nrs, et après cette dete le commerceetc
tien s’attendant

U y aura ce soir, après la retrait}.
•••emblée des membre» du carda La­
rocque, dans la aoua-sol da l’édifice 
Rytrestre. Tou» aunt priés d’étra pré­
sents.

•ttawTtriÔiiphê
_ Toronto, 1. —L’Ottawa a défait le

uiTni A"’’TD i!1 ! c* 'N’1' «•** F*» «* «car. da l è 0, samedi teun bolcjlévg^

repréaentente de TAutrfchs et de k 
Pologne, de la Rusala at da la luk- 
s? sont détenus en attendant tour dé­
portation.

UNE REVOLT!
LONDRES, le—Les trou pas ttthaai 

hirane te sont révoltée» b Kavno a< 
ont tiré "r iraèdiftea, du gmnev.,*. 
ment, «oui Tiuapirutioa d« agite,

C$-3D



TRIBUNE
Il (MMrit à MKabN “U IrihM*, IMk

J«Hwm ? Qu'Mt-c* é> dira ? Lm d*-. 
patte toat-il« m MMtea po«r teMter 
du* leçon* te maltM* d’teoto ou tic- 
feni-iü en reprétentente du pecpl* 
envoyée à OMnwn pour diecau- de» 
nffniree du peuple avec de* ninia‘.r,i 
ipelenirt mandataire* du peuple T 
Sont-ib et aie aur la* bnaçnetUa du 
Parleaient aimpfamete pour y être 

i morigéné* par le* intanirMe* mmia- 
! terW* et y aub déclamant et hum­

blement le* ukaaa* te no* ctar* ? 
Tant valait, ai c’a*t 1* caa, qu’il* rea- ! 
taiaent chez eux, et qu* l’ére de* te- 
rétte en conaeü fût prolongé*■ b *>- ' 
tuation eût été plu eéaire.

U SEPARATION DE L’EOLISE ET 
DE L’ETAT Al) PAYS DE GALLES

C’est aujourd'hui, 1er mara, qu'en­
tra en vigueur au paya de Galiea la loi 
du "diaeatablinhnnnt”, en vertu de la- 
qaelle l’Egliae d Etat de la Grande- 
Bretagne. dite Egliae d'Angleterre, 
caoae d’être une inatitution d'Etat, et 
perd de ce fait une grande partie de 
aea revenue, que la légialation a ap­
proprié* é divera projeta de bien-être 
aeeial pour tous les citoyen*, quelles 
que noient leur croyance ou leur affi­
liation religieuse.

Cette mesure dont la paternité re­
vient en définitive à l.loyd George lui- 
même, ai notre mémoire ne noua Ira 
hit pa». fit grand bruit lôr* de sa di*

un événement qae lee clameur* te I* 
politique at lea bruit* encor- -appré­
cité* de b guerre peuvent faire ****** 
inaperçu ; il aura cependant due un 
avenir plue ou meian éloigné don ré- 
pereueeieae aeeex grave* pour que 
noue b •oulignion* b Jour même OÙ 
prend effet la loi qui l’a déterminé

CET AMENDEMENT
Dane notre édition de aamedi der­

nier noua avon» porté à b cornai*- 
aance de noa lecteur* le projet d’amen­
dement à l'Acte de l’Amérique bri­
tannique du Nord que l'on aoumettra 
à la Chambre d'ici quelque* jour*.

A première vue cet amendement 
fait l'effet d'étre une manure te peu
d'importance, une *orte d'entente Jn- 

cussion au pn-lcment nnglais. t hacun jjcj,jrP ijcstinée à mettre fin à un ta* 
*ait combien sont «acro-saints chez les ^ form,|jtà| inutiles.
Anglais les us et coutumes quel, qu'ils J g, d(. fBit e||e, inutile,
soient, civils ou religieux < bez eux ; jyjM Hont inutile* si noua sommes 
plus peut-être que chez n'importe quel | rée|,un. (,n noua l'a af-
autrr peuple de civilisation occidenta­
le la coutume fait loi et consacre la 
loi. Et de toutes le* coutumes anglai­
ses l’une des plus estimées, et des plus 
généralement respectées depuis trois 
siècles, c’est ‘ l'etablissement" de l'é­
glise nationale. !’ég!i-e d’\ngleterre. 
Scs dignitaires siègent a ia chambre 
des |.<irds. I.'archeiëque de Cantorbé- 
ry couronne le souverain : le souse- 
ra;n â son tour donne l'investiture au 
nouvel a relieve ju,* et a -es suffra- 
gants, tl ci lu qu on longtemps ap­
pelé un peu il" a reusement, le pe-

firmé maintes et maintes foi* en rea 
dernières années. On l'a soutenu no­
tamment lorsqu'il a’est sgi te ratifier 
le traité de paix. Il faut cependant 
croire que ce n'est pas aussi positif 
que d'aucuns le voudraient, puisque 
d'après la dépêche qui noua informait 
du projet en question, le but de cet 
amendement "est de détruire le doute 
qui existe actuellement chez les inter­
prètes de notre droit constitutionnel". 
Nous sommes une nation, nous vou­
lons l’être, et depuis quelque temps 
nous avons affirmé l'être. Nous avons

Los députés annoncent qu* l'Irlande 
aura le Home Rule. H y a deux-ou 
troia pointa dan* le projet qui parait- 
sent difficile* à concilier avec b prin­
cipe d’un gouvernement autonome. 
Le parlement impérial, eat-il dit, *e 
réserve la haut* main “sur lea hauts 
poste* judiciaira* et b commande­
ment de b police, eur bs aéfairae te 
b couronne et colioe qui ont trait à 
b paix et à b guerre, aur bs i ela­
tion* avec l’étranger, «or ce qui tou­
cha à l’armé* et à b marine, U frap­
pe tes monnaie», b* question* de 
trahison, b commerce avec l'exté­
rieur, b service postal, b marine 
marchande, b T. S. F. et te* cébiat, 
b perception des taxai eur b revenu 
et lea excédents de bénéfice, les Joua- 
nee et l'accise”. Rien que ça. Nous 
avons beau relira ce
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kg* ft “Flft-l-ftK*
Wab-e iimi’ apporte as pramp* 

aaaiagat—t, *k assura nsa gaértaas 
rapide a ton* eaux qui ■leBraat 
é’iategoaltea, te Gmmjpaete* te
fSbj&Ï te Mmm tea. bs Abe 

nais Béa dTmmm m anems sabéaete 
U Aoa. sib saireat I» traitemaat 
A b letéra. •liaSaBsar* m k ami 
ramête/héite/raua 

Ma. b botte, • pour fUO, batte 
#mmt Ma. Chas teas lea ptmimaateaa 
sa aarnoyé. firueo, par Flaltatlrae 
Lfmttli. Oteaaa, Pat.

mais par quelque bout que nous b 
prenions, il nous paraît qu’avec ce 
Home-Rule-là les Irlandait seront 
pat mal comme ci-devant. Mais nous 
devons avoir aujourd’hui b compre- 
nure bornée...

aoaa b «a aujet b révolte du Tribu­
nal, il y a A peine quoique* aemamee, 
.contre l’inOuenef officielle qui pesait 
sur lu», et qu’H s publiquement dé­
noncée, avec un courage que.neus 

paragraphe, ar(mg n apprécier dans le tempe.

Dans un artiste à “L’Acûkm Fran­
çaise’', IVm. Joa.-E. Caron, ministre 
te fAgrieuitura dan* te gaavara*' 

A provincbL rappiHi b* saonfi- 
qtM !• cnftthrat#ttr t*#st iinpoaéi 
nit b guara at qa’U art appelé t 
mvabr maintrniant. b paix venue. 

H énonce l'importance qae quatre an­
nées ittmelimiaea confèrent mainte­
nant A l'agrrieattaM rt b néeaanité 
Jtoe^ jaaip-d’eauvre agrteob plu*

“L’Action françnba" am damante 
te tirer te doux mots te sam choix au­
tant de phraeae qu'B m* plaira. H 
art vrai qae te texte bernique “Com­
ment servir”, tor lequel J* sate appe­
lé à dbaerter, s’applique au r6U pré­
pondérant que doit jeter l’agrieulMi- 
n dam l’aaavra répaaaitiin qu* te 
plus déooatrooao te toutes b* pierres 
imposé agjoardfhmi au mamte entier.

Cart ms permettre te traiter un 
thème favori. Ea terrant te b glèbe 
nourricière, j* suis plu* qu* jamais 
convaincu que chat l'agriculture qui 
rendra b premier service A l'humani­
té, daim Ira année* terrible* qu« noue 
travaraena. C’est dteUe tout d'abord 
et avant tant, qu’il faut ^attendre. 
Voua ferai-je gric* des lieux com­
mune qui ont été dite et redits sur b 
compte de cette branche vitale de l'in­
dustrie humaine? Or* clichés vénéra- 
Mes seront pourtant éternellement 
vrais. “La mamelle du p*ys”> disait 
pittoresquement SuAly, b sage Mentor 
de Henri IV, qui régénéra l’agricultu­
re en France. Fénédon, plu* tard, dé­
finissait l'agriculture: “b fondement 
de b via humaine, b source de tous

lit Gall i ». a m rtc I» nain -ar cel édi- notre majorité pour ainsi dire,
fit,- iiiparrmini'iH .oliil comme I Km pgr notre partiripaticn “»pontanée" 
pir * et le I rone lui-même. Il a fail | à |a guerre non» en avon» posé lea actea 
ad q'trr une I». donl le* deux *cclion» , noUn n’avona pa» reçu le*
les plu» intéressante* sont celle qui juntjffrative» de notre émanri-
définit le slalul de celte église dans |(atjon C’e»! pourquoi nou» ne pou­
le pay* de Galle», et celle qui “éman- von> f-jcn faire »an» en informer le
cipc" l’Eglise de la tutelle de l’Etat, 
l’ar la première l’Eglise établie perd 
au pays de Galle» son caractère nffi- 
c el cl une grande partie de »es re\r- 
nua. exaclemenl IH.OOO liire». l'ar la 
seconde à compter du jour de l’âqucs 
l’Eglise sera régir en chaque localité 
du reste du pays par le conseil de l'é- 
gllse. élu par tou* le* fidèles ages d'au 
moins IM ans el appartenant n la secte 
anglicane, et dans son ensemble par 
I’gfearmbbr nationale composée de 
deux chambres : celle de* membres du 
cierge, el celle de* laïque», le* pre­
miers convoque' par leur chef» hié­
rarchique», le» dernier* élu* par la 
convention diocésaine. r'c*t le régime 
suivi par l'Eglise d’Angleterre au Ca­
nada. Il'un enté elle acquiert par là la 
liberté de *e gouvemer ii »a gui» - et

pa* le vendre obligatoire ? PourrjUo; 
fixer 21 an» comme étant l'âgr de 
discrétion. Jusqu’à vend’edi, la limite 
était .11 ans pour les femmes. A tant 
que faire, pourquoi s'arrêter ainsi en 
chemin. Ah ! c’est beau 1» démocra­
tie.

Le Tribunal du Commerce n’a rien 
fait, ou bbn peu, pour améliorer le 
sort du coneommatour, depute sa 
création; nous en comprendrons peut-
être mieux b raison, lorsque noua ^ _  ________________
on naîtrons le* véritables motifs de 1^3 "’vrai* bien*.” ' D'autre* penseurs 

la démission du juge Robson. Et si, ] appelée : “te aourca do* richesses,
s d rot.» jetant b manche après b cognée, le ^ jee jaobsances de b vie
suffrage gouvernement décide d’abolir b matérielle..., le rouage essentiel de

b machine politique..., b cause de 
b grandeur et de b décadence des 
nation*..., b plu* pure «t b plus 
honnête de toutes lee source* de b 
prospérité d’un pays...”

Fort bien tout ceb, mais tous ces 
complimente à l’adresse de l'agricul­
ture, dont on pourrait prolonger in­
définiment b liste sans s’écarter (Je 
b vérité ni tomber dans l’hyperbole | 
ne précisent pas en quoi le cultivateur 
peut rendre à b société lee services | 
qu’elle en attend, à l’heure présente. !

Pendant les quatre interminables 
années de guerre que nou» venons de 
traverser, plus ou moins heureuse-, 
ment, j’ai demandé aux cultivteurs

Les femmes ont lo* mômes 
que les hommes, quant au 
universel. Du moment, que les éiCC-, Commission, soyons sûr que cette dé- 
teurs ou électricei. auront 21 ans,, ciaion ne sera pat précisément dans 
ils pourront voter également san.» dis-1 l’intérêt du consommateur, qui n’est 
tinction de sexe. A b prochaine 1 rien à côté de celui des profiteurs 
guerre, hommes et femmes sans Jou- que b faiblesse, l’inertie, sinon le 
te ironj aussi indistinctement frie fa contienne du gouvernement, ne. 
le coup de feu aux tranchées. Les me- commodément parfaitement, 
mes droit» inpliquent, ce lemble, les
mêmes obligations. Or. a maintenant I>es temps nouveaux 
le suffrage universel. Pourquoi ne

CL’“Action Catholique”) 
a reconnu pendant 1* guerre,Oi.

L’OPINION
DES AUTRES

La banqueroute ?...

•la» “Soleii")

n’ignore de-ormai» que nous sommes 
en droit le* égaux de qui que ce soit 
que l’on demandera au parlement ca­
nadien d’abord, puis au parlement an­
glais, de décréter d'une manière bien 
nette la valeur exlralerriloriale de 
un» |»i» et règlement*. On nous per-

d'exclure de »iiii -, 111 Ion» le» adepte» ('initiative el la spontanéité quand 
de» sert»'» multiple» qui :i':i» aient que

et l'on avnit rc c^iui longtemps au 
paravant, ' que la science appliquée 
à l’industrie avait contribué plus que 
toute autVc chose à b prospérité et 
à la puissance de l’Allemagne.

Mans 'e moment nos université» de la province d Québec comme une 
font appel à tous les dévouements faveur de produire davantage, d'a- 
pour créer des chaire.» nouvelle» qui j grandir leur» ensemencements, de la- 
puiisent permettre aux jeunes Cana- jbourer plus grand de terre, d’engrsis- 
dicn» désireux de s’instruire, d’étu- ! sor plus de bétail, de fa.'ve plus de 
die la chimie industrielle, et d’autres i culture potagère. Mais comment Ni­
le iences afin de doter notre pays des Ire pour arriver à tout cela? me fit-on 
experts qui lui manquent. | observer tout d’abord. La guerre nous

Maia pendant que les salaires des | enlève les bras qui nous sont absolu- 
manouvricr» montent ceux de ces sa- ment nécessaires en temps ordinaire, 
vants dont on sont la nécessité res- i Que votre but soit quand meir.î rie 

.tent stationnaires, quand ils ne liais- : produire davantage. ai-je répondu, 
A l'heure actuelle, nou» avons une j pai C’est ainsi qu’un chimiste /‘Quand même” eft la consigne en ces 

dette é(rasante «fai te chiffre à plus j assistant, demandé par la ville de temps d’efforts surhumains, 
de deux m.lliards et qui nécessite un ! Montréal recevra un moindre salaire Et voilà! J’avais tracé à nos gens

une tâche rude; d’abord, ressusciter
___,____ , _ _ temps ' ‘

litter les intérêts annue.s. Et cette icuveaux, mais ce n’est pas un encou- 
■’ette monte sans cesse, malgré que >ag«fnent pour roux que leur» apti­

tudes portent ver* les travaux de 
l’esprit.

■‘conseil de famille" el en avoir reçu 
au moins tacitement b permission.
Nul ne conteste guère que nou» soyons 
maîtres ah»o!u» sur noire territoire, 
mais nor» de* limites de relui-ci il e«t 
possible que l’on puisse émettre de» 
doute», et de* doutes constitutionnelle­
ment fondé», sur notre capacité d’agir.
Qaoi que l’on ait dit et quoi que l’on 
ait fait, nou» ne pouvons pas agir plei- 
nemenl et indépendamment en toute acrificc riz *100.00 à chaque famille que ïes pompbf* de la même ville, 
cirronàtanrr ; du moins c’e*t légale Mann le dominion seulement, pour ac- 1 ('eb, certes, est un signe des tem
ment discutable ; et c’est afin que nul

es hostilité.» soient arrêtées depuis 
>rê» <b deux an».

Si M. Meighen et sa bande de dé­
pensiers lestent encore un an au pou- 
oir. la banqueroute sera à nos por- 

vcs. C’est ce que disait ces jour* der- 
nie s. le professeur Cudtnore, du bu- 
•ean fédéral des statistiques, devant

le baptême de commun aur elle • elle 
pourra a’orgnni-cr au po nt de vue 
temporel »■» -qiiritnel. Ll Lh>yd Geor­
ge n’a pa» manqué de faire re»»ortir 
le grand profit qu'elle pourrait retirer 
Je cet accroissement de lilierie qui eu 
ré-uHerait pour elle, ('hacun sait que 
Lloyd George a d< pui longtemps ap­
pris l'art de dorer le* pilule». Kn at­
tendant pour rc qui était de »n petite 
patrie il enleiail un, bonne partie de» 
re\euu« de la dite egli-e. tout en qua­
lifiant, non *.m» un fond de sérité. 
cette confiscation du nom de re»tilii 
lion "O* bien* avaient été volé» aux 
catholique» : 'e cierge euthol qui le* 
avait acquis avec les aumône* du peu 
pie : il n’e»t que juste «iii’i!» «o i ni at­
tribués a l'amélioration de l'elut du 
peuple : c’est une simple restitution." 
Il faj'l avouer qu’il était d U cile aux 
Anglican* de répliquer à l'argument.

Pour ce qui est ne l'effet de la loi 
sur le statut de l’église en Angleterre, 
il est fondamental par essence : l'égli- 
«e d'\nglelerre. selon l'opinion de l'é- 
véque de Hereford. ce»»e par là même 
d'étre une institution d'K.tnt pour 
n’être plu* qu’une secte. Se* dignitai­
res pourront continuer d'officier aux 
solennité* publique*, mais il* ne le fe­
ront pas en tant que fonctionnaires 
d’Etat. L’Eglise pouera 'ivre d’accord 
avec l’Etat ; eîl* a et me de faire corps 
avec lui. Ainsi fini! 111 -egimr que l'on 
pouvait faire remonter à Elisabeth et 
à Henri VIII. Cette église hérétique 
a perdu la «anction civile, elle Vest 
plu* qu'une aertr ordinaire. Ce«t là

il s'agit de dépenser “iusqu'au dernier ! es membres du conseil national d’é 
homme et jusqu'au dern er dollnr" : l'location
nul n’a mi» en doute la constitution!- j 
tité de notre droit de ce faire. <>n nous 1 

a demandé la ratification de traités de 1 

paix (que la signature de Sa Majesté | 
suffisait à elle seule à rendre valables), 
mai* nous n’en sommes pas moins, à 
maint» point» de vue, encore en tutel­
le. Et c'est pourquoi nous iron* très 
humblement et respectueusement de­
mander à Sa Majesté le Roi de modi­
fier notre statut quant à l'extraterri- 
torialité de nos lois, quant à la portée 
et à l'cxérutihilité de* décisions du 
parlement canadien. Il eat peu éton­
nant après cria que des pays libres el 
indépendants de fait comme de droit, 
comme le» Etals-l'nis. voient d’un 
mauvais oeil que dsns la Société des 
Nations nou» soyons placés sur b 
même pied et au même rang qu'eux.

P: un septuagénaire peut apprendre 
le français assez pour pouvoir s’^xpri- 
me- correctement devant rassemblée 
des représentants du peuple, pourquoi 
les jeuno Anglo-Canadiens ne pour- 
eaient il» pas Tapprend'c si oa le 
leur enseignait deux heures par jour'.'

La dette du Dominion,— disait- 
il,— est plu» élevée actuellement 
uue ne l'était la dette des Etats- 
Cnis, après !« guerre rie Sé»es- 
sion et reperdant les Etats-Unb 
avaient, à cette époque, une popu-

L'égalité des deux langues
(Le Droit cité pc le Devoir)

“Il est un fait reconnu, aujourd’hui, 
qu’au gouvernement fédéral, où la 
'angue française devrait être traitée 
le la même façon q-> 1» langue an­
glaise, celle-là est de plus en plus 
mise au rancart et b nouvelle clasai- 
f:ration, faite par des Américains, 
ncentue encore ce mépris d’une des 
deux langues officielles. 11 suffit de

dans la province do Québec b culture 
du Mé. à vrai dire ahondanée depuis ' 
l’ouverture des fertile» prairies du 
Nord-Ouest, au siècle dernier. Eh 
bien! ils se sont si bien multipliés que 
notre récolte de blé, qui n’était que 
d’un million de minots en 1916, attei­
gnait, deux ans après, tout près de 
sept millions. J’avais demandé une 
augmentation de de cinquante pour 
cent aux potagers; la récolte de pois 
et fèves a fait un bond de cinq cent 
pour cent.

La guerre est finie officiellement 
mais que réclame-t-on de toute part? 
A grands cris plus que jamais, on de­
mande à b terre, b doyenne des ma­
nufacture.*, et à son chef d’usine,le 
cultivateur, de surproduire, de sur-

Si l'enseignement du français deve­
nait obligatoire dans toutes les écoles 
primaires du Dominion, la Bonne En­
tente ne versit plus ce mythe dont on 
parle toujours et qu’on ne trouve Ja­
mais. Pour bien t’entendre, il faut 
d'abord se comprendre. Pour com­
prendre son voisin, rien d* tel cemmc 
de carier t* langue

1m pilules de Dodd aident A 
•■ÉM toutee les maladies te 
tema*, aussi rhumatisme,
■35b d* Bright, diabète et
mal te tea. La cliché cl-haut
art «a modèle d* b boit*.

Son. Exc. le delegué ajvostuLquc 
assistait à l'ouverture du Parlament 
avec S. G. Mgr l'archevêque d’Otta­
wa. M. Hocken n's pas eu d'attaque 
d'apoplexie. C’eut étrange. H est 
bien à craindre pourtant qu* b vue 
de tant de pourpre n'affecte sa retin*| tort*, pouvoir se soulager te reepen- 
pour le reste de b eesgion. Quelque | aakkhtéa par trop arrabbntee; d'auAre 
bbu qu'il toit, U ne va voir que du : part, cette Commlasion étant an erén- 
rouge. Il eet vrai que b daltonisme j tu** il s* peneait an droit te pouvoir 
particulier dont U est atteint ne date ; compter sur allé dans s«s petite* eu 
pas du mois dernier. ses grandes manoeuvre» politiques.

----------- ne comm baton qnl aurait fuit eem-
Lhon. MacKenaic King a exprime blent de protéger le puMie cinsoiu- 

le voeu que le nouveau Parbment sait ma tour, aans ennuyer lea profiteur» 
b temple de la rteonciliation. C’est un amis du gouvernement, aurait été b 
souhait bien approprié et qui n'eût1 perte «les coenmtestons En voubnt
pas etc -déplacé su- le» lèvre* du trop réellement s'autoriser des pou 

nul pacificateur qi
manteau tombé c,** —>—— — m• -— •—■-—» -w ---------- ---- ,
passe ce semble avec ses vertu» Commerce s'eat heurté à des senti.

• celles d'Elise*. Nul n'y trouvera mente, et surtout à tes intérêts, qui !

stinn trois foi* plus considérable ! parcourir cet immense volume pour j encore. Jamais b terre ne
11 * on • <1- vue l’objet d'autant de flatte­

ries; c’est que l’on a beuoin d’elle! 
Jamais l’homme n’a semblé avoir 
mieux compri* que tout vient d’elle 
et que tout y retourne, même sa fragi­
le enveloppe, hélas! C’est au sortir 
de ces quatre à cinq années de sacri­
fices humains et d’effrayant» guapil- 
lages de deniers public*, toute* la* na­
tions se réveillent de ce cauchemar, 
encore plus épouvantés à b vue du 
gouffre creusé pur b folia allemand?, 
ayant à faire face à daa dettes qui se 
chiffrent non phia pur miHionsgnais 
par billious, dette* tenement mone- 
trucuees qu’on m demanda ai les gé- 
nératton* futures pourront bs payer. 
Cornent raMra b richesse dm na­
tions même an dix Ma phm te temps 
qu’il n’en • faftu pour b détruire? 
Fourmteon gagner deux aaéea dana 

? La réponse art tort indiquée; 
chut de recourir A b production la 
plus rapide, A l’agriculture. En effet 
c’est b terre,—où bs forme da b na­
ture egteean? d'une façon ai merveil­
leuse—qui pent, avec l’aide du CW, 
bien entendu accroître b plus rapide­
ment b richesse publique. Los Indus- 
trim manufacturière», am eomiu ca­
dettes. qui sent «Npandantee bs unes 
dm autres, m pewrent jamais riva­
liser avec elle. Le grain de blé en 
(apportant trente A quarante pour un. 
éclipse, au peint te vue dhridend», bs 

A suivre en page 6

voir avec quelle persistance on a dé­
fini les position» occupées par des 
Canadiens français de manière à ne 
leur accorder que des traitements 
inférieurs, avec l’espoir que ces mes­
sieurs se retireront.

“Ce qui se manifeste dans la re- 
classifbatii n se pratique sur un* 
pins grande échelle en ce qui concer­
ne b publication des documenta offi­
cie!», de* rapports de ministère* ou 

I de commissions. La traduction fran­
çais* do certains d’entre eux ne pa­
raît pa* ou parait des semaines, (pm!- 
qjefois de* mob après l’édition an­
glaise. te telle aerte que tous ceux 
qui s'intéressent à ces publications 

sont déjà serra de l’édition an. 
gbtee, fatigués qu’H» été bat d’atten­
dre b traduction française.

“Pourquoi un ministère ne fait-il 
pas traduire ton rapport avant m 
l’envoyer à l'imprhnerbt, afin <pi* 
bs deux textes soient imprimée en 
même temps?

Bon à ne rappeler
^’“Evénement”)

Dans un récent numéro de "b 
Croix” de Paris, Franc résume ainsi 
b pâmée directrice te l’oeuvre du re­
gretté comte de Mun: l'organisation 
sociale professionnelle.

“'Au premier degré, dans b Jeu- 
name catholique et lee cercle*, jeunes 
gens rt homme* ae réunissent, prient 
et common lent iimnrtii, étudient 
apprennent à parier, s'encouragent 
•t préparent leur activité extérieur».

"Au second degré, ib agissent, lan­
cent dm mantftaxations de foi, éte. 
bitoemt de* organbmae profession- 
nato, cherchent à améliorer b situa­
tion dm masse* ouvrières, à préve­
nir et à diriger bu conflit* eoebux, 
à obtenir une législation plu» êquite- 
b'e à restaurer 1* monde dan* b jus­
tice et b charité.

“Au troisième degré, ils poursui­
vent l'organisation professionnelle 
non dan* ine peaséd d* lutte, m*is 

grand pacificateur que fut »ir Wilfr; '. voire qui ne lui avait été accordé* dans un bu* te jurtice et d* paix, par 
Le manteau tombé des épaule* d El • que pour b forme, b Tribunal du es Syndicate nationaux et ouvriers, 
est peur ce semble avec tes vertu» Commerce s’*et heurté k de* **nti. I cherchant par dm Commission* mix 
sur celle» d'Eliat*. Nid n'y trouvera mente, et surtout A te* intérêt», qui I te* A trouver be rotation* équitables 
à radire n’étaient pat du tout en conformité

■ - 1 avec b bat qe’H *• croyait apnalé à
Qu* penser de b réponae Ju m.- poursuivre. Le juge Robson ne pos-

"que !» rétro. Le trésor fédéral a 
"dû suspendre, dès 1914. le paie- 
“ment do ses billets <b banque en 
"o!. et si, aujourd’hui, on lui de­
mandait de remplir toutes ses 
'‘obligations, il en serait incapable. 
“Une corporation privé* qui serait 
"dan* une position semblable, 
"n'aurait 1*» d’autre chose à fai- 
Mc que do déposer son bilan."
M. Me.ghcn doit être content de son 

•ouvre.

Qu'il mit le temple
de la réconciliation

IL* “Patri*”)
La nouvel et imposant édifice par­

lementaire a naturellement inspiré 
à nos législateur*, pendant b séance 
d’ouverture, des réflexions philoso­
phiques et patriotiques, tout à fait *p 
prapriées. Dan* ce monument s’éla- 
borera la destinée du Canada admis 
au rang des nations. L’hon. Macken­
zie King a exprimé 1* voeu qu’il soit 
un temp’e de 1* réconciliation dan» 
notre existence nations!*. C’est une 
pensé* k retenir.

La démimion du juge Rohaon
(La “Frearo”)

Le juge Robson a donné M démis­
sion comme président du Tribunal de
Commerce. . . .

Depuis qu* b gouvernement a créé 
et mb au mante b Tribunal de Com­
mence, cette progéniture l’a fort en­
nuyé. D’abord, il avait cru. d» b

mstr* qui d.t qu’il aérait prématuré v*it plus longtemps se prêter à c# 
de dévoiler présentement la» plan» «lu doub’.t ie»; c’est sans doute b vrai# 

b rapport raison d* sa domiaeion. Rappalnnsur

”Ort a fait tes Syndicats adver. 
■N. En une page prophétique, d* 
Mun prédit quai* conflit» en surgi­
raient. quelle» luttes seraient livrées, 
non plu* rote* individus, usais «au»

eoilectivrtte. au grand dam te ta paix 
«octal», ron rèv*.

“Lui, il vorte't da* syndicate mix­
te* comma b ront an général, ta* 
Syndicats agricole*. Et il tas rêvait 
animés te 1‘aeprX chrétien. Sa pen­
se* était juste, féconde. On n’an a 
as venta rt ta mente a été beuta- 

cent
“11 l’eet plue que jamais à cette 

heur*: be cocfllte sociaux des Syndi­
cate drearts 1<« une conter les au­
lne l’ébranlent. Et noua voyons d* 
pçrtout roua lea fontes les plus va. 
riées surgir l’idée d’organes mixte* 
rétablissant b concorde entre les ad­
versaire*. Si te Mun avait été ccvuté, 
ces organs* auraient existé dès b dé­
but das Syndicate.

“C’est que b pansé* <b «b Mun. 
want d’être économique ou sociale, 
était évangélique, chrétienne".

A quand le Syndicat des Union» na- 
tionabs d’ouvriers, de fermiers, te 
rotrsne rt te *r*f*aeéna*te?

Vous n*aTez pas besoin de supporter
un rhume, quand quelque» do«e« <*•

- y
Suop de Goudron

\A [)Ril CO*'ï
llUlh «/*' / l'IC ^ ^L

compostpM

VtmJu mp 
km Im Aon»
pkarmackn___________ _________
uoas donneront un soulagement prroque immédiat H guérit 
h raueité des tube* bronchiaux, arrête, la chatouillement 
ennuyeux qui conduit aux çpannee de la toux et ramena 
bientôt la gorga à «on état normal A cau*e de *on goût 
agréable, les enfants le prennent facilement. Gardez*» 
toujours une bouteille à la maison.
m— « j Bgft* art roag* et porte U marqua te commerce "Nadruco”.

s pro Nstieaa! Druf aad Cknaiesl Co. of Cassés, Limit»*

f • /

Imité—jamais égoCé
ir y a autaal a* difércace aalra la 

Savoa Saalifhl et imitations qu U 
y ea a aatr» b lumière du soleil at 

la lumière artificielle. Pourquoi P Faroe 
que dans le Savon Sunli(ht voue »ves one 

pnraté absolu* et de» propriétés sapéricnra» 
not tarer—pins d» vrai savoa pour voir* arfeat.
LSVUa BROTHERS LIMITED TORONTO. ONT.

MEUBLES
N’OUBLIEZ PAS QUE VOUS EPARGNEZ 25% 

en achetant vos MEUBLES chez

ALF. LANCTOT & FILS, LTEE.
Coin Marquette et Peel 

Nous vendons aussi à termes faciles.
1. mer. s. jjuta

. «»j»Tem .'T=si

LA GRIPPE 
ESPAGNOLE

Conseils pratiques pour se 
prémunir contre elle et 
pour enrayer ses ravages.

1 — Ne vous alarma* ps» u'j"* 
mesure, mais soyez p-ndeni»; 
observez b ndeux p.-s-toic 
les rèjlrs ètemerliiire» d»

' l’hygiène, ^oignez un si nple 
rhume comme ci c’étan fur 
maladie grnrr, et nu* pr. «niefs 
signes de fièvre, d'affstsse- 
rient, faites demander !• 
médecin.

2 — Evitez le* tonie*, le* ram 
■amhleiuenU, qui favorisent b 
eanUminatlun.
3 — Respirez l'air à plein* pou- 

arons, respirez par k nez et 
von par U bouche. Cherche» 
te soleil — U tue le» germes — 
et rendes-rou» à ras affaires 
• pied si possible.

fi--Tan»* ouverte b fenêtre 
ds ratre chambre à coucher 
U pull et celle de ratre bateau 
la jour al possible, tout ea 
êritaal to* courant» d’air.

£ — (horsisiiez une nourritur» 
soutenante et de digest! au 
facile et montlquez-b couva- 
i.sbleincnt.

6 — I-avez-vous toujours las 
mstr.* avant les repas.

7 — Employes des gargarinaro 
satins matin et noir. (L’Eau 
Purgative Riga, riche au role 
set tent indiqué* pour cae 
gargarismes), et faite* aaaal 
tes vaporisations dan» la a as 
et la gorge avec du pêtrnlsuui 
liquide contesant du Cairote*, 
du Menthol et de l’Eacs- 
lyptol.

S — Tones le tuba digestif *1 ta* 
Intestin* nets et salas au 
prenast chaque matin au 
verre d’Eau Purgative Riga, 
qui assure sans catenas, 
ni nausées, ni Irrttstlsna, h 
liberté te l'iatastte rt, mas 
eBe, la sautt.

1 surtout dan* la salive et tou aécrétlau» du rot, 4s h 
inches. Les conseils d-dessus, s’Os sent suivis an* 
rvtraut A réduira A tour minimum bs risques qu» «sgi

Llthetre Dr. Match alkag n démontré ça* la Grippe et au tree mafiet 
tettaqi'Ktont de préfCreace lee ceestipCe. CequHrem 

i sa cas d’é;,'. . mies, c’cat te libérer l’btesta, de h vtdar 1 
■art au empJoy.ni as purgatif rote comme l’Eau Purgal 
■utero «an cared — vaus rsa* « trauma* Man.

“Houille 
Manche’9’
f Ainsi est appelée l’énergie provenant des chutes 
d’eau. Le terme précise l’utilité des forças 
hydraulique*.
f Moins chère que le charbon et pratiquement 
inépuisable, elle est un facteur important dft 
notre progrès industriel.
T Des concessions hydraulique* de 205,9M h. n.,— 
dont 39,2M h. p. de puissance aménagée,—figu« ' 
rent à l'actif phyriqau qui sert de gage hypothé­
caire aux obligations 6H% de la Compagnie de 
Pulpe et de Pouvoirs d’Eau du Saguenay. Leur 
valeur, présente et à venir, est une garantie dft 
plus pour les obligataires.

Aaetemaef sapériaui te Mro—cAaèr tes 
éaêéeecaa aêanrtte pmtfmita .—-a* sont là te* 
anmtegw çn* la cepéteftst* averti al prêtent 
soit apprêter.

RENE-LLËCLERC
ISOnro I

sam IftOl)



Petites Annonces
COMMIS d'axpéricoM Jam aagaiia
i« Ut H fourni tara* da Boulin da- 
maad^ «arçon empabla da tenir invan- 
taiia paryétaal préfttd. En faiaant 
•MUcation. a i) *mw pUIt dira aaiaira 

M daaatr référenaaa. Adraaaaa 
1. U Tribun*. U-jno

DEMANDE imatedlateteaat aa 
tear. Va parlant ica dans lan«aa. 

Iprdfdré at ayant quoique» cannai» 
f aaaaaa daaa la» meubûet at te«te. S a* 
draaaar k Edward» Furniture Co.

14-d ch
DEMANDE daa ouvriers. S’a- 
•or à C. A. Gingraa, Janckei 
k 14-jna

?Z
! ON DEMANDE nn maehinkta d’oz- 
aérioM», cajaMa d’ajuster ot réparer 

! las raachines à coudre. S’adraosar à 
éotte C., La Tribun». 17A ah

DESSMATEIM DEMANDE

4.

DEEMNATEUK DEMANDE. — 6.
imande ua destinateur d’expérience 

tu aa jeune hemaie ddairaat apprtn 
dre la deeain at l’arehUactaia. S'a* 
dreaaar à J. W. Grégoire, a.chitecte, 
Sherbrooke, Qué. lAAen

lODEMSMTS A
, LOUEE#—Locement da & chambre 

an Monument Natio 
au concierge.

279-jn
i LOGEMENTS A LOUER, un de cinq 

arbre» et un de sept chambres, 
Sanborn. S’adresser k J. C. Ga- 

né, 75B Ave. Bowen. Tel. 408j.
1» Jac

A LOGER
Ü» GRAND MAGASIN à louer, ru. 
Wellington, SS x lOb pied». S'adnuae: 
a Caaier B-, La Trtbuna. «Së-jj.
i LOUER.—Un appartement dans L 

Casino. S'adresser à J. W. 
oire. Ted. 290. 13-6 P

‘If* >
AMATEURS

M’oubliez pas la malien Massé Fré 
rdk photographes Windsor, P.Q, 
établie depuis 25 ans. Lk vous auro 
satisfaction garantie aur tout ouvra 
ge d’amateur. PeUiculet (films) de 
valoppées k 15 cts. Impressions, 5c. 
Toute commande par malle sera con­
sidérée. Et nous payons les frais ue 
trsnsport._________ 14-» ch

EMPLOI DEMANDE
TENEUR DE LIVRiiâ d'expérience 
demande position, parle le» deux lan­
gues et bien recommandé. S’adresser 
b caaier “N”, La Tribune. 0-12 P

ON DEMANDE um flOa de aaBe 
à l’hAtel Eeyui. Itenu paster lea doux

«Ha»laugaaa.

SERVANTES DEMANEES
ON DEMANDE

BOIS FRANC DEMANDE. — Noui 
achetona du mercier, hêtre, érable, 
fpfae, orme, bois blaaci scié cet hiver. 
Ecrivez eu téléphonez. Boissé et Ra- 

^êteot. Edifice Whltir.g. 288-jnt

RECETTES A VENDRE
RECETTE A VENDRE pour faire 
Whisky, Brandy, vin et bière tin. 
alcool et alambic, garantie, $1.00 
S'adresser Botte Postale 084, Sher 
bmoke. »«■« ?

X

AVIS
GILLMAN BROS.

Marchands ea gréa et détail de fear 
Urea brutes de toutes espèce», PEAUX 
VERTES de tsutoe aorte», LA IN F 
METAUX, FER, POCHES VIDES 
ale. LES PLUS HAUTS PRIX payé 
pear toute» les archandises el-hau 
■iaatlnaalT» ECRIVEZ OU VEN El 
NOUS VOIR pear obtenir noa prix 
OtLLMAN BROS., rue du DépM. Télé 
«Imm : jour 1011 — nuit 814.

290-j.n.o. ch

DEOFS ET VOLAILLES

v',

%

w

VOICI bientôt te .«m,- oe penser è 
■•as procurer les reproducteurs pour 

U miaon d’incubation qui va bieawi 
commencer. Nous avom en matea 
ouantité de cochet» de toute» reem, 
principalement 1m races Isa phu «»an 
ugausement connue» au paya ! Reck 
buté et blanc, aussi Rock perdrix 
Wyandotte, bUnç, Rouf*» Rbods l»; 
land- Leghorn blanc, brun ou r«av« 
Mteerque loir; Orpington Maac « 
fan^ etc. Notr» b ochure Uluatr. 
de 20 giavures de ce» race» vois -a-

RT»... «!?• i;sr.ir»v"V'
b.tr. à S deSSm» .ou* par posta.

SfruX Wyandottes Wenc.

i ! .t »u o o»* -
. vU. xicsiai.

Vlmtr t pou. r^onae it» «t a.iUTce. 
•' Orafz Strictement frais de,!*,**»»'^ 
'La olu» grand» ferme avieele privut

■ du Canada. U Tjrm» Avieel. Ÿa- 
■Mrke. St-Hvacmth», Què

ON DEMANDE une se*vante peUi 
mvrage général. S'adresser au N». 86 
•ue Larocque. 288-jno
ON DEMANDE dee 
•éminaire St-Cha le».

se:vantes -au 
16-3 Vn

ON DEMANDE une servante gén. 
ale et une bonne pour aider dans la 
naiaen. Belle place peur deux amie 
>u deux coeuie. L’une d'elles den 
oarier l'anginis. S'adressât è M«.< 
Reynolds, 80 ru» Québec. Téi. 1440m 

18-1 >1

A VENDRE ferme de 140

t
 acres, 8 millet de la ville, 

60 acre» an cuttur», 60 a i 
pâturage, 40 an bois, com­
prenant tous tee animaux 
at maehiaeriaa. Si vous 
voulez rendre votre fer­

ma, dites-noua-la, car aoha avons 
beaucoup d’acbeteure.

H. H. MORRNCT. 84 r«a King. 
Téi. iwn-

A VENDRE
V VENDRE.—Harmonhm» «saque 
.a» usagé, è très bon marché pkur un 
rompt acheteur. S'adresser au Ne. 
32a Wellington. 13-0 P
v VENDRE 
>ien propre» 
entrai. A 
tma

-Ua

ua ptei 
complet

petit rmtau-ant 
LDoTuzséricaiaTt

au Na. 68 :
S'a 

Sé-Mnard.
18-0 P

r$ aaraa, 200 seras labeacéa, aarface 
mie, H milia du village chemin de 
'or et école, bonnes bktisaaa» 80 va- 
hea, taureau et Jaunes animaux, ra­
illage pour la ferme, 6 chevaux. Prix 
17100. $2,600 comptant.

AUTRE CHANCE, 260 acrm, 100 
actes labourée, quantité de bois de 
-oastruetton, grande érablière avec 
accessoires nécessaire*. 6 maies du 
village, 7 mille* du teranin de far, 
bonnes bitisses, 40 «bhss, taureau, 
sttelaga, toot l’outillage. Prix, 813»* 
>00. 82,500 comptant.
REVENU ANNUEL, $18,000, 426 
tcras 126 bêtes à carne, 0 chevaux, 
tracteur et outillage, H mille du vu- 
âge, 8 de Burlington. Pria, $86,000. 

18,000 comptant
Cbauaaé A RebWatd, Rurttecten, 

Vt Ecrive* pour détails al liste da 
ermas mentionnant la grandeur de 
erme que voua désirez.14-0 P
V VENDRE.—I Rangea Légers, 1 
arosse d’enfants, 1 moulin h l’eav, 
bons lits, 1 pré) art, 1 moulin k coa­

ire, le tout en parfait ordre. Vente 
irar cane da départ. S'adresser k 12 
rut St-Louis. 14-0 P
BUNNS GRANDE BOULANGERIE 
avec loyer de cinq piéeea k l’étage tu- 
>t rieur, finies au crépi. Tara dont la 
loyer et la boulangerie. Pour neuf, 
engin, pétrin mécanique et tant les 
leeessetrae, armoireo k peina sur rou­
lettes, la tant en parfait état. Ecurie 
it turn lee, eurpUweerat, 1 arpmt, boa 
rentre. Peur edition*, s'adresser k 
Vitsael Ckté, ..Are-Pâme de Ham, 
-omté de Wolf*. ISA A

« A TRES DE TEERE A VENDRE.
ri, m c ilture, i< •"•«te en oo:a, 

i .i ? le ,m t- ie a C.c de 3e»ti- 
i •». m:*i“on. grange, eau k 

chanteplmrs. Prix $1,700. $1^0000 
comptant. Balance, $100.00 par an­
née. intérêt C p.c. E. Ménard, 3oaM- 
oook, P. Qué. Bette SB4. 18A «b

ON DEMAND* mm fUte raw envra- 
go général (rai ten s sndinniw Devra 
comprendre l’anglais. Ban aaiaira. 
S'adresser k Mas» MaMoramy, 64 ma 
Qoaan. $88-jra
ON DEMANDE ara esatarikre d’ex­
périence. Emploi permanent S'adres­
ser aa Baten daa Matai Mmininaa, 
magasin Kathaar. 1$ J ne
■s DEMANDE nas traUtutrte» ara. 

sont «assigner l’aagteis «0 la naa- 
çais. Balai ra, $80 rar mêla, l’adres­
ser à W. Boorqae, King-Est It-jao
ON DBMANDB wo fills da ehambre 
et un» femme d* cuis la* aa New 
Sherbrooke Hens*. 18-jno
ON DBMANDB ans jean* fill* capa­
ble ponr travail général da maison. Ni 
lavage, ai saisine. Ban aaiaira. B'a- 
draraar k Mme L. H. Draw, 85 rua 
Moore. 184 P
ON DEMANDE nia jeune fille hour 
aider dans te matera. Devra Ptrisr 
un peu l’anglais. B’adrisaar k Mme 
F. W. Dakin, 81H ma Qeébee. Tél. 
546. 164 rit
JE BONS GAGES poor dn travail k 
a maiaoa. Nous avons besoin d* vous 
jour fahripver des bas sur l’Aute 
initier, un# machine rapids «t facile 
* fonctionnemert. L'experience n'est 
ms aécsssairs. ut diteoara a’sst pas 
ion plus uns consideration. Pas de 
ollicration. La teins eat iournie. Foui 
létaila, un timbra da S sous. Dépt. 
><2-C, Auto Knitter Co, Toronto.

261-lno
JN DEMANDE an* cuisinière trè» 
.'ompétente pour famille de ci.x 
tersonnes. Pas d» chambr k faire n 

'■ - âge. $30.00 par mois. Téléphone 
’ ou écrire k casier “S”, La Triba- 

ra“# 184 cl
JN DEMANDE deux «Tes pour eé 
•ider le fil à worsted. Paton Mam- 
acturing Ce, Bhettereoke. 1S-4 ch
JN DEMANDE immédiatement met 
illc de cuisine k l’hôtel Sinclair, ru- 
lu Dépôt. 18-2 ch
JN DEMANDE une jeune fille de 
wreau, parlant les deux langues, 
î’edreieer au Dentiste St-Pie:ra, 11 
•Vellington. ls-jiu
TENOGRAPHE demanda une pc- 
ition dans un bureau. Expé-'em. 

l’un an. Connaitaaat surtout le fiun 
-ai s, capable de parler et d’écrit 
l’anglais. S’adresser Boite E, L 
Tribune. 18*2 P

ON DBMANDB dea~
uee^gaur vratee^d

A VENDRE DD A LDUEI
MAISON A VENDES OU A 
LOUER k North Hatb Magaain

' située
an la ne printeala. excellente place 
aan nmgaaln général ra ra«murant, 
pour oondMana, a'udreaaar k L. R 
Uagte, «km Oadèra A Pila, Ltéa^ 
Sberbraeba. 16-0 ch
A VENDfci. — Un char Touriste
Perd, 6 passagers, aa ban ordre. S'a- 
dreaaer au Ne. 121 Celt Tél. 1U8F

10-8 P

liaw.tv' NÜnE
A VENDRE.—Pour eenee de départ, 
maison de 20 x 28, dmx étages, peut 
être finie peur un ra deux logement». 
S’adresser sur tes lieux, 70 Septième 
Avenue, Sherbroeke-Eak. ISA P
A VENDRE.—Deux meiaena, un ga­
rage, rapportent 10 p-e. S’adreaaer è 
jTw. Ooté, Hètel Beat Sherbrooke.

18-0 P
A VENDRE. —M me London, très 
<olie réeMence de 0 chambre» et bain 
Grandeur du lot, 00 x 100 plede. Prix, 
$0,000 seulement. La tiare comptant 
et la balance h termes fatilee *1 dési­
ré. S'adresser k Edwards Realt« 
Company.________ ________ K-3 u**
AVENDRE. — Maison dé S loge­
ments, toutes les améllerations mo­
dernes. Conditions faciles. S’adreu.;

E. Quintal, 86 Laurier. 17*ja-
. FROPMETFt 1 VFNDRE

A VENDRA. — En Moc eu sépaix- 
•nent, propriété k Lennoxvi le, en 
brique, 10 chambre*, avec 8 acre* de 
terre, grange, garage, k peu près 
3,000 pieds de bols de construction. 
Aussi un auto Brisco. S’adresser au 
\ot. Gervais, 166 Wellington ou 26 
Grave. 16-6 P

DENTIERS
DENTIERS.—On demande è acheter 
de vieilles fausses dents, en n’importe 
quel état, $2 le dentié'- ou partie de 
(entier, 14 cents la dent. Argent par 
!t retour de la poste. R. A. Copeman, 
2679A, avenue Esplanade, Montréal, 
P.Q. lé-0 P

ASSURAMES RENERALES
ASSURANCES GENERALES. — 
Vie — accidente et maladie* — Au­
tomobiles — Feu — bris de glace* 
ueuraoce de* antaaux de tontes »-■ 
èccs. Emile E. Dupuis, 125 Welling 

ton. Téi. 1420W. ». P. 204, Sher 
hrooke, Qué. IS-jn^

DIVERS
CREANCES. — Nous achetons tou as 
sorte» de créances, billets, comptes, 
etc. S'adresser è F. A. Poisson, \6o 
Wellington. Tél 1564. 198-jno

LE PROBLEME
DE L’HEURE

YPPEL AUX ANCIENS ELEVES
DE D’UNIVERSITE DE MONT­
REAL.

L’UniverarM de Montréal est fou­
lée. Le souffla vivifiant de l’Esprit 
aimera cette oeuvra.
Noue somme*, au Canada, ko rs- 

résentante 4s la civilisât ton catholi- 
ue et française et de ht culture la 
ina. Ce lourd héritage, fl le faut 
imomnattea intact et accru aux gé- 
lératlens futaroa. Ce sont les actes 
ui louent. L’heure décisive sonne.
La guerre eat fhrie. Une autre hit- 

e commence, plue longue, aussi «char 
ée: la lutte économique. Le straté- 

rtê et IVntUarie ont gagné la pr* 
nlkro l'snaelgnenrant supérieur la 
econde. Lee peupiaa qui la possèdent
LIWIIR11VJIL mUX MUUMIIOvS.
Préparer noa jeune* gene k ceth 

utte; n’engager dam le sacerdoce et 
'«s profession» Ubânslea que ceux 
l’entra eux qui en pomèdrat la vo­
it ion; dhteai les outras vais las 
•otea nenviim qui, pWines de pro- 
neame, s'ouvrent maintenant k leur 
nctlvUk: haute finança, génie civi. 
t acWntaa appliquées, agriraltnra, in- 
ustrie, commerce; apprendre k tou 
es aaa jeunes tntcüùgenees la ma 
’enrant dm arasas propres k ahacune 

le ees earrièraa; bref, sur tara ose 
erraini et asm oublier notre origine
■oUàTpour IVw», LE PROBl£ÎÎ.

Eu .-Jt-fl de plu* délicate et de pitas 
eomntexoaT Poor nous, de la provins* 
mcMsWot'que de Montréal qui pour­
ra W nésob -at Notre univeratté. 
foyer de lui • -w, gardletma de notre 
'oi ot g* :re avenir.

Le 66 jcWiré de sen reo-
eur, de : t Jen et de sot pra- 

’eoseura nous «et acquis. Seule* loi 
-eesMWces flnaiHéreo lui manquent 
Vu nom de noa fiW et avec émotion, 
61* nous demanda de tee lui procu 
er. Nous sommé* aes ANCIENS; 
tara son égidt, noua teterimea k pan­
ier, k connaître, k vivra. Plus que 
tout Isa astres, noua aurons k eora 
suaeèe de 1a souacriptiene nationale 
pri ■’otganlee peur «Ra at nrae tten- 
drano k en être l’un dee principaux
*Sraaraertatten n’est pas un 
den. «ta eenaMna, Men an centraWe, 
’a nseiBrar des placaramita. Csat k la 
ontrio mmaillinne frainatei que ara» 
j rit era. Nom» devenons Ws coopéra-

DANS 1S0S THEATRES

Théiftn fraiier : TkéÜr* Priactss
•DUS LA Mm DOtacriOM

AUIOUUFEUI
TT fat!» TOADVXm»*

THE LtOM* MANT Episode R 

Geraédla at Weekly.

MERC—W. JEUDI - 
Ethel Clsvtra dans “MORE 

DEADLY TRAN THE MALE’’.

AUJOURD’HUI
MfcohiB litwfli 4mm 

THE ODOR OF THE YUEOM* 
6 partira,

Kathlaan O'Connor daaa 
TUB LION MAX’*. 
Brownie's busy day*. 

firaflT an deux rouleaux.
mercredi, jeudi 

programme special.

—Avez-voua mnnerit ai fonds 
da mMMUMnt Laarior ? UAtos* 
voaft. Dormi pua ai voaa avea 
pun, mail da moln» donnas. Bn* 
vortz votre rooi H rotru offnui* 
da k La Trihanu.

procramk

I M CHOIX
CASINO

té cihdm* A in modi
LUNDI ET MARDI

La jells étofla énoèloanaate. Do-
loris OaaeineBI daaa

-The Web of Deceit”

IA CHENE 
DES VUES

Un draina da la via d’une feae 
■ampN da OMgniftqasa scène».

8*crtî"

Une brillante comédie Poflsrd. Et 
sntraa.

Grand nrogramma apéeUli 
MERCREDI RT JEUDI 

Grande onvarlura de U aéria de

présent 
NA LU

“Tho Lightniag Bryea” 
itent JACK HOXIE et AN- 

A LITTLE. Dernier épteede 4* te

’Baund ond Gagged” 
Robert Warwick dans une aupar- 

be prod action.
“Told in «ho Hills”

Tills Way Ouf’
Comédie.

VENDREDI ET SAMEDI : La grande favorite, Ruth Roland dans ta
récente et plue grande série, ___

THE ADVENTURES OF RUTH’
Madge Kennedy avec Tom Mec n dans

“THE FAIR PRETENDER”
Avae-vous entendu te nouvel.* chanson “Romantic Rath’'.

BIENTOT t Wallace Reid data
THE LOTTERY MAN”

Constance Talmsdur dans “The Virtuous Vsmp”. Thedo Bade
THE LURE OF AMBITION”

AU THEATRE

HIS MAJESTY'S
POUR LUNDI SEULEMENT 

2.60, 7.80 et 9.
BESSIE BARRIiSCALE 

dans “KITTY KELLY, M.D.” 
C’est un drame d’une ville mu 

nière. La poputetietf de 1» ville 
de Fracas Arte,,** rendit toute 
entière fia gtrapew en jouer 
une bonne à te femme médecin 
qui arrivait, male, qsand allé ap­
parut aux yeux de tous, jeune, 
belle et chamiMte, il k déclara 
auscitôt toute un* série d’épi­
démie incoanue p*te> 1* «ente 
masculine. inr „ 

Aussi un nouveau ecraen Sup< 
Piémont, quelque chose de nou- 
veau et d «ntéreesant.

cura actifs da sen développement, 
de son épanouissement, Nou* aUon? 
u maintien de ses clocher» que eur- 
nostte toujours le fier coq gauloU 

la sŒrvivsnce de U langue, claire 
omme de l’eau de roche, et è la dé- 
enae de aea traditions que cent cin­
trante ans d’épreuves n’ont fait 
ju’enraciner davantage dans nos 
•oeur»; le rendement sera de cent 
poor eeaft.

SEVERIN LETOURNEAU 
Sévérin Letourneau, C. R.

Président du Comité des Anciens.

l£ NOUVEAU MAIRE
DU UC NOIR

(Da netra correspondant)
BLACK LAKE, 1. —Nous saluons 

vec plaisir l’avènement è te mairie 
le M. A. E. Hudon, que aes conci- 
oyene viennent d» placer à la téta

les affairea municipales.
M. Hudon sort de la lutte victo­

rieux captant l'admiration de ses 
unis et gardant la confiance et le 
"cspect de ses adversaires qui re- 
onnaissent forcément en lui, un 
•omme supérieur, un lutteur radwi 
abu. mais toujours Courtete.

M. A. E. Hudon, marchand ap 
artient è une brave famille de culti­

vateurs et' a vu le jour è la rivière 
Ai «île, le 29 janvier 1868. Apres 
ivoir fréquenté l'école de son vllte- 
re, ses parents décidèrent d'envoyé! 
ur jeune fils au Séminaire de Ste 
nnc de le Pocatière.
Après un brfllant cran d’étude, fl 

int se fixer dans te comté d* Mégan 
i*, au Lac Noir, où depuis vtegt- 
utt ana H édt k te tête d’unis impor 
ant commerce, n fut PaasocM de M 
Ouellet pendant vingt-«inq ans et 

-n-ès un quart de siècle de suoeèe, fl 
mtlnue seul tes affairs* d* t’iapôr 
ante maison Hudon et OueUtt.
Far sa mWr Mme Thaddée Hudon 
’. Justins Pslletier, M. Hudon se 

‘rouvo alliée à une des grandes fa 
"Jjlee canadienne»^ celle de Sir A. P. 
Pelletier, ancien lieutenant-gouver­
neur de Québec, frère de Mme Thad- 
>ée Hudon. H eet également te cou- 
.lin d» l’honorable PsntaMon Pel- 
etier, représentant de te province de 
'hiébec è Londres, du Major Victor 
Pelletier, du colonel Oscar Pslletier 
et de te Rév. Soeur BUPanteêéon 
de la congrégation de Notre-Dame de 
Montrénl.

Son honneur te maire Hudon a don­
né asaez d» preuves comme adminis­
trateur pour que le* citoyen» du Lac 
Noir qient droit è des félicitation* 
dans le choix qu’ils viennent de faire. 
M. Hudon occupe an rang, honorable 
dans la société et a toujours pris une 
oart active à tou les mouvements 
nrograottf» de sa ville. D’une grande 
probité» d’une activité effteece, il 
Mure conduire tea destinées de sa vil- 
’* van les rives rtvéts et 
d’un progrès toujoarc gran

Papa parle an mot pour moi 
et deaz poor loi-meme qaaad 
il dit à maman de donner 
ordre ponr plat de

M les aime
comme :fioi~"^

Canadian featum Carcol Co. Ltd«Wndgcc. Oiri

HOCKEY
UST-ROISA 

TRIDMPHEDES 
&DEC, SAMEDI

Ewrirea huit cents amateurs ont 
assisté samedi soir, au Stadium, au 
triompha du Bt-Régis eut tea Cheva 
lien de Colomb, par un score de 3 è 
1, dsns te dernière joute régulière de 
la saison de la ligue senior. Les Che­
valiers d* Colomb ont évité an blan­
chissage, eâr leur unique point tut 
enregistré è peine quelques minutes 
avant que te gong sonnai. Par cette 
victoire, le' St-Régis s'est placé en 
première position, n’ayant encore su­
bi aucune défaite durant la saison. 
Las hommes da gérant George Povey 
se sent montrés invineflates et ont dé­
clamé les Chsrrslters du commence­
ment à te fia. La joute a été féconde 
*n exploits remarquables et l’une des 
plu» brillantes et des plu» rapides que 
l’on eût encore vues h te pstinoira lo­
cal»; même, elle peut être consi lérée 
comme un* des plus rapides, malgré 
les fréquents hors-jeu.

L’arbitre G. Wigget et le juge du 
jeu Frad Povèy on* rempli ’surs 
charge* ingrats* è la satisfaction des 
deux côtés et rien ae leur s échappé. 
Cm deux juges méritent donc des té- 
lioitstfoos, car la joute a été menés 
rondement et ils oat eu entier contrô­
le des joueurs.

Le jeu ne s’est pas ralenti un seul 
instant, et c* n’est qu’au dernier coup 
de cloche que tes vaniqueurs ont éVi 
assurés de te victoire, malgré leur 
avance de trois points à te troisième 
oériode. L’équipe bout entière du 3t- 
Régts s joué avec un ensemble adrei- 
*able qui a fort surpris leun adver­
saires et même leurs propres parti­
sans. Avant la joute, les paris favo­
risaient le St-Régis, et dès le débu-, 
ce dernier s'est montré supérieur e; a 
affirmé ta supériorité durant tout a 
1a joute. Les Chevaliers de Colomb 
n’ont peut-ôtre pas joué avec leur ou­
trais habituai, maia le St-Régis ns lui 
a pas donné d* chances. La division 
d'attaque du St-Régls a été plus ra­
pid* at plus sgram tri que cells de 
soa adversaire.

Eddie Baker a été 1? héros de la 
joute et a brillé par ta rapidité et son 
jugement. H était partout è la foie 
et quoiqu'il n’ait eeoré qu'un point, '1 
a contribué è faire compter le* deux 
autres points par aes coéquipier. 
QuU soit dit en passant, qu’il n’a pa* 
été puni une seule fols et qu’il e-,t 
demeuré aur te glace durant toute la 
ioute; il en est ainsi des autres jou­
eurs du St-Régis à l’exception de 
“Pop” Conley, qai a subi deux puni­
tions, te ssul dm “Sts” à être puni. 
Parker, sur l’attaque, mérite une 
mention spéciale pour son jeu bril­
lant Joe Atto, dans les buta, a ar­
rêté plusieurs coups dangereux. La 
défense d’Atto et Johnston a fait aus­
si sa quote-part

Du côté des Chevaliers d* Colomb, 
Arguin, la vétéran gardien des buts, 
■’est sucor* une foi* affirmé et »>n 
travail a sauvé maintes fois la situa­
tion, et c’est grâce è lui si le score 
n’a pat été plus élevé. Maguire et M. 
Hawkins ont fait de la bonne beooqne 
sur te défense.

RESUME
Le jeu débuta k une allure rapide 

et te rondelle ■* promena d’un bout à 
l’autre de la glace, les deux clubs at­
taquant tour k tour. Le St-Régis pot 
tait la rondelle devant lee fileta d’Ar- 
guin, mais les lancée manquaient de 
préciakn.. Baker avait d* la difficulté 
è placer le caoutchouc, mais il s’o­
rienta bientôt. Le jeu était phis tou- 
vent dans le camp de* Chevaliers, mais 
la défense était impénétrable et la 
division d’attaque asafllit è son toui 
les füeto d’Atto, mais ce dernier était 
solide. Johnston s’empara du caout­
chouc et finalement, sur un lancé de 
loin, la rondelle frappa Arguin et re­
bondit dans 1* filet par-dessus IV- 
paule d* c* dernier, pour le premier 
point du St-Régis. Les applaudisse­
ments et les cris retentirent de toute 
part peur applaudir 1* “gros" John­
ston. La rondelle voyages encore 
tantôt d’un côté, tantôt de l’autre, 
maia aucun autre print ne fut ontc- 
gietré donc ces vingt minutes de jeu.

La deuxième période fut une répé­
tition de te première, un côté travai’- 
lant pour augmenter son avantage et 
l’autre pour eatayer d’égaliser. Il 
s’éleva une discussion assez longue 
durant ces vingt minute» et voici 
pourquoi : Baker s’empara de la mi­
ddle, pris daa buts des Chevaliers 
et lança» aile pénééra daaa 1e filet l’on 
ne salt trap comment. Le St-Régi? 
réclama un point, mais après bien des 
délibérations, inutiles d’ailleurs, le 
point ne fut peint accordé. Il y 
avait trop de spectateurs pris du jugo 
deo bute, et eVet pourquoi la discus­
sion fut si longue. Ce moosisur pou­
vait dire simplement “oui on non’’ en 
se basant sur son propre Jugermen.’, 
sans rendre compte è qui que c* soit.

Le jeu reprit et quriquee minutes 
•prie, Baker won h deuxième point 
pour son ctab» perdant aaa mêlés de­
vant lee bots, Arguin ne voyant pat 
venir te ramtelte. Oe fst te seul point 
de celte période, malgré le travail 
acharné dee Chevaliers de Colomb 
poor scorer.

Les derntkraa vingt minâtes furent 
phm excitantes car les Chevaliers de 
Colomb, tout en ayant un déasvsnta- 
ge d» deux priât», s* mirant k la be­
sogne, mnk I* Bt-Régis ue leur don­
nait aucun répit et lee deux cftt ■ 
faisaient un travail da géant Le 
Chevaliers de Colomb manquèrent 
plue leurs beflea chances de score 
comme dam let période» précédentes. ! 
Dean, qui k ce moment remplaçait I 
Pep Conley, s'empara du eaoukchow, 

et prit Arguin, en

défaut
Régla.

|s troiùèoM

autos k jouer et le St-Régis Joua I 
te défensive. Maguire monta la n 
dalle pris de te défera* et te praaa 
Kenslty qui teaça avec aras ta pour 
premier point dee Chevaliers, 
point donna ara aoavslte ardeur eM 
Chevaliers, mais il était trap tard, M 
gong sonna, le St-Régis avait te vte 
taire par 3 è 1.

Composition des

> •
8

St-Régis (3) 
Joe Atto 
C. Atto 
Johnston 
R. Baker 
P. Conley

Chev. de Col. (t) 
Buta Arguli
Défenses MaguÔs 

M. Hawkins 
Centres Hébett 
Ailes Kenslt)

A suivre en page 9

Certes Professionnelles
Avocats

nicol, LAZURE, COUTURE El 
KING. J. Nicol, C.R., avocat de te 
Couronne, Wilfrid Lssure, J. R 
Couture, L. LL., Hector H. King 
B.C.L., 96, rue Wellington.

LIONEL FOREST, LL.L., AVOCAT 
Edifice McManamy, chambre 1, Té. 
léphone 116. 125 rue Wellington
Sherbrooke, Qué.

J. H. LEMAY AVOCAT. EdifVca 
Jutras, Téléphone 1035j. 76 rus
King, Sherbrooke, Québec.

LEBLANC ET BOISVERT, AVO­
CATS, Edifice Banque Hoeheîsgs, 
143 rue Wellington, Sneibi’ >ok% 
Qué.

O’BREADY ET PANNETON, AVO 
CATS, 153 Wellington, Sherbrooke, 
Québec. Boite postale 511. Télépho­
ne Bell 566. Bureau à East-Angus, 
samedi, de 4 1-2 à 8 1-2 p.m.

W. C. TRACY, AVOCAT, Edifie* 
Poutré, 187 rue Wellington, Sher. 
brooke, Qué.

Comptables
ALLAIRE ET LEBLANC, Auditeurs 

comptables* Agents d'assurance 
Edifice Banque Nationale, 
Wellington. Téléphone 198.

87 n»

BELANGER ET BEGIN. Auditeur», 
comptables, Edifice Genest, 155 ru« 
Wellington. Tôlénhone 567.

Dentistes
Dr. VALMORE OLIVIER. Chirur. 

gien-dentistc. Edifice Olivier, angU 
King et Wellington. Téléphone 2*1

Encan tenrr
J. J. GRIFFITH, L. I. A.. Encanteur.

Comptable, Auditeur. Edifice Mc. 
Manamy, 185 rue Wellington. Télk 
phone 71.

Ingénieurs Civils
ARMAND CREPEAU, Ingénieur Ct 

vil et Arpenteur, rapports trahit!, 
queo, plana, aqueduc, travaux muni 
cipaux. 148, rue Wellington. Télé 
phone 649.

M1GNAULT ET MIGNAULT, logé
meurs Civils et Municipaux et An 
penteurg, 17 rue Sanborn, Sher. 
brooke, Qué. Téléphone 480. In» 
pecteurs, rapport» et arpentages <h 
toun genres.

Médecins
" a B.E.Gf,N. M.D., médecin» générale 

Spécialité : Maladies des yeux, des
870. 47 rae B?ofk,de*'U ^ T<1

Parc Racine.
DrieGMri'.4pD5R^’ m,:’dtcine fénêra. 

.e, Maladies des femmes et enfant»

te yeux- dcs^Teiîle^* de
te^UntI' 49 ™ King. Té.

^ORWELL èl’HôpiUlP^
testant . Maladies des yeux du n»* 

de» oreille» et de I. gorae 37 Ara. 
nu* Dufferir. Téléphone 457. Cou. 
imitations : 11 h. a.m. à 12 h. e* 1

p'm’ Autr<* heure* pal appomtement. p
Dr ROCH HEBERT 

Maladiei des yeux, des orefllas d«
liez, do la iforofe», du* * *^ratetions.v^.Uhm: e^'
me et te névrate,. 49 King>

brooke. névralgie. 
Tél. 654.

Dr. L. C. B A C H A N D, Spécial, .Z-----
SulUnt. Maladies dM yeùx 'dÜ. 
oreilles, du ne* et H* î.'u2’ ?-•*I0L”UeciV"!Ülnirton’ Il»meuCfee'"îteî
cord”, Sherbrooke, Qu# K

Dr. R. GAUDET, Interne à Pha-iTgénéral St-Vincent de Paul ^él^
cine générale ; spécialité! 
urinaire». Heures de consultation t * -i 4 P-m.; 7 à 8 p.m*—Bnriaï \ 

28 Brooka, Sherbrooke. TéJ. 661
Dr. M. VERONNEAU.—Spécial 

Maladies de, yeux, ôivffiw,
f°r»î- nH*ure.s d* •«"’«•U : 8 è 0 •} 
7 è 8 pm. et pur engagement 24 
King, Chambre R. Tél. 1629

Dr. J. A.
ne

. A. C. ETHIER, M.D.. TélèlST^ 676. Spécialité : Voies urinais. 
Consultations : Residenre, 46 ?u4 
King et par appointomsnt. Electro, 
thérapie au complet pour 1s traite, 
ment des maladies chronique» *■ 
particulier le Rhumatisme, te ’Ta. 
berculoee sons toutes ses formsa. 
ainsi que le mal de Bright (maladie 
de? rognons). 8

Notaires
O. A. BKOIN, Notsira, Edifie» Mc 

Manamy, Chambre S. Téléphone 1S. 
125 rue Wellington. Argent k fri, 
ter „ur hypothèque. Aohsts de 
Créance. — Terre à vendra.

P. H. DUBUC, Notaire. Argent k sri« 
ter. Propriété» «t tsrrss k vendra 
Edifice .futras, 76 King Téi.: Un. 
resu, 1036w; Résidence, 681m

B
revets

■UIM 4 OAIKM, M ra Mm»
W “RWraf.n.W. «MHMraKC, 04A..
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Je vais i

Celery King
I* rai 4m UsMtfa 

J'ao ^MMia à 4
MoTiNff!fL*W m««

édaircit la

Poor ■■ oenrice 
sitisfaitaot, poor 
rotre * et 4es 
prix rauoDoable»; 
coosoltez l’opticien

A. C. SKINNER
7 Carré Strathcoaa

nient. Paites-en infnaar 
oa aoir, à la façon do thé. 
ret la Calary Kina- Too 
maeieae aa eat à vendra.

lEKOniK
PAUL DOFMILT

B aa reata flaa qa*aaa jonrafee
d'attenta poor la» aatataen de 
Sharirraoke at caes daa localité* en-1

NNECLOine 
FUT ETONNEE DU 

CHANGEMENT

“COMMENT SERVIRr
Suite de la page 4

1 piwr arandaleux bénéfice* daa prand* 
profiteur» de la iruerre. Notuns en 

| paMant que cete merveilleuae multl- 
\ plication a'ewt accomplie tout dooce- 
j ment, dans le aein de la terne appa­
remment endormie, par l'action du 
soleil, de Iteir et de l'enu du del, et 
cela. . aans nuire à personne, ni aux 
dépena de qui que ae aoit! Le cultlvn-

qai daraaat a aa ta ter «a 
cane art 4a Paul Dofadh, la princi­
pal éadnamaat aitlatlqua de la aaisos. 
C’aat daanain aoir, aa aéfet, qua noua 
aarona la plaisir ' d’aatandre encore 
mm fais la célèbre artiste canadien- 
français et da poftter une autre paye 
de ton répertoire al enquia.

M. Paul Dufault, cette foia-ei, eat 
aeeonrpayné d'une autre véritable 
artiste en la personne de Mlle Ruth 
Pryee, la violoniate ai réputée de 
Montréal. Mile Pryee vient ici pour 
la première foi», mai» aa renommée 

; l’a précédée bien ea avance en notre 
ville.

M. Alfred Carrier, dont nous noua 
avoua pu déjà admirer la duitriàc, 
aéra au piano.

Noua diaiona, danc nos précédent .-a 
note», que le récital commencer ut à 
huit heures et demie, malt on m u.- 
prie aujourd’hui d’informer le tublic 
qu’il est bien probable qu’m i c 
pourra ae mettre à l’oeuvre que ’-eratour* qui a eu la peine de semer ce 

| blr, n’aura que la peine de le moi»-1 neuf heures moins le quart, attendu 
sonner, quand il le jurera ansez mûr. | qu’une foule de personnes venant ces

iMtllNIQUt lOttlf
NOUVEAU PEINTRE

M. J. N. Leonard, peintre décora­
teur, imitateur et tapissier, a l’hon­
neur d'informer le publie qu’il ouvra 
une boutique de peinture à Sherbroo­
ke avec des hommes compétents. Lo­
gement No. 3 Gillespie. 16-6 p.

—M. AJpfcnnae Sauvé, de Sher­
brooke, eut allé passer une couple de- 
jours dans sa famille, à Montréal.

—A VENDRE, un bon coffre-fort, 
3x3 pda. S'adresser à J. O. Darche, 
*7 King. 17 j.n.o.

—-Le notaire M. Lu «lier, de Oook- 
nhire, et le notaire Geo, Bienvenue, de 
lai Patrie, étaient de pnsnajfe en no­
tre ville, samedi dernier, chez M. J. C. 
t’outure, avocat.

—Paul Dufault, le célèbre ténor ra- 
nadien-françai*. s choisi un magnifi­
que piano à queue Heintzman and Co., 
au magasin H. C. Wilson and Sons, 
Umited poor le concert qu'il donnera 
mardi aoir le 2 mars, au théâtre Mis 
Majesty. 18-2 ch.

—M. et Mme E. Kirouac, de Quel>. <
;------- » ifunlques semaines à Sher­
brooke.

—Une douzaine d’oeufa pour 10 cre­
tins est ce qu'un paquet de “RELEG" 
équivaut. La seule différence eat le 
prix. Votre épicier l’a ou peut l’avoir.

1 ch.
—M. Valère Olivier, <4 la rue Wel­

lington. a passé la semaine dernière 
à Hamilton, Ont., datte l’intérêt de son 
eonimerre.

—Willie Lcmay, fib dr fan Joseph 
Lemay, peintre-tapissier, déaire In­
former le publie qu’il continuera les 
affaires comme par le passé. S’adres­
ser au No. 12 Alexandre. 18-2 p.

M. et Mme F. DovmuK, de la eue 
Maple, et M. et Mme Albert Cotte- 
ville, de la rue Prospect, sont actuel­
lement à East-Angus, où ila visitent 
Mme O. Vivgt.

—M. et Mme E. J. Page sont par­
tis vendredi pour un voyage d'un 
moi» en Floride; Us doivent passer en 
se rendant à ce dernier endroit quoi­
que» jours it New-York, et visite- 
ro-it aussi PhilavMphir, Washington. 
Richmond, Savannah, Jacksonville, 
etc.

Mme E. W. Tdbin et sesh full's, 
M m ■ Beaudry et M14 K. Tobin, sont 
revenue» d’Atlantte City et de Ne'v- 
York il BromntonvlBe. M, Tobin les 
a ■' mpaj-nait jusqu'à Montras! d\»ù il 
i'c»t m»u!t - di- g vers Ottawa pour 
l’ouverture du Parlement.

—M. Ovide Mayrand, de la société 
tirade Taschereau et Mayrand, et M. 
Vtmore Bienvenue, de la société léga­
le Theriault et Bienvenue, tou* deux 
de Québec, étaient de paaahage en ;k>- 
tre ville samedi et dimanche, pour af­
faire* professionnelle»; il» -•'•'t r»-i- 
ré* durant leur séjour en cetta vil- 
4 chez M. l’avocat J. t>. t.'outure.

—Avez-vous souscrit au fonds 
(lu monument Laurier.? Hâtez- 
voua. Honnez peu ni voua avez 
peu, mata du moins donnez. En- 
voyez votre nom et votre offran­
de h Ij» Tribune.

I SI l’hurrmnité affamée, appauvrie,
. jamais souhaité le renouvéllament du 
miracle de la multiplication de* qaina 
c’est bien en ce moment. De là, ce 
mouvement spontané vers la terra, qua 
se manifeste de nos jours ear tous 
le* points de l’univers.

Voilà aussi pourquoi j’ai parlé tout 
à l’heure du rôle prépondérant de 
l'agriculture dune la période d’orga- 
uieation que nous travereona. Mais, 
pour qu’elle le joue, et le joue bien, 
ce rôle, il faut non seulement dos 
langues pour le dire, dos plumes pour 
l'écrire, il faut surtout de» bras pour 
agir, C’est à quoi doivent s’appliquer 
plus que jamais, les gouvernements. 
Je ne puis m’attarder ici à voua ~a- 
conter par le menu tout ce qui est 
tenté par le gouvernement de Québec 
pour activer le km able mouvement du 
retour à la terre, pour rendre le aé- 
jour de nos belles campagnes, non 
seulement tolérable, moil enviable, 
mem» pour ceux qui cherchent le con­
fort et les profita tangibles. Voilé le 
but que l’on se propose en »’employant 
à l’amélioration des routes, à la pro- 

‘ inigaude destinée i mettre é la por­
tée de chacun le* demièreg méthodes 

i en agronomie. C’est la même pensée 
qui lit trouver de nouveaux debou­
ches pour las produits de la ferme et 
qui favorisera le» système» féconds, 
telle la coopération. Dan» nos campa­
gne», on se plaignait de manquer de 
bra»; il n’y avait plu» de main-d’oeu- 
vre à aucun prix. Eh bien! des mrau- 
r<i furent prises pour procurer aux 
cultivateur* l’usage de» tracteurs au­
tomobiles. qui remplacent la main 
d’oeuvre absente... Et quel» efforts 
encore ne furent pas faits?

Juaqu’ki nous avons pu enrayer le 
fléau du dépeuplement des campa­
gne», dont on souffre ailleurs, La po­
pulation ru raie l'emporte «core sur 
lu population urbaine dan.-, notre pro­
vince. Nous ns devrions pas nou* en 
tenir là. Demeurer stationnaire c'est 
très souvent rétrograder. Il faudrait 
donc nous appliquei à accentuer tré- 
thodbiuciment cette différence. Au 
courant qui, maihen-eueement, porte 
un trop grand nombre de fil» de cul­
tivateurs à déserter la campagne pour 
le mirage ’rompeur de U rte citadine, 
il faut opposer un contre-courant, il 
faut les ramener à la vie des champs. 
La chose est-elle possible? Elle mé­
rite du moins qu'on la tente, et c’est à 
quoi tendent nos efforts. L’institution 
de< jardins scolaires, dons les villes 
mêmes, a préc.btment pour but de 
donner aux j-unes le goût des saine* 
jouissance» chanvpètrea. Dons nos é- 
eolr.» ménagères, les jeune* filles 
n'apprennent pas seulement A coudre 
et à faire la cuisine; è la hasse-rour, 
à l'étable, à la b-'urrerie, au verger et

localités circumriierbrookoiies, ,l>i- 
vent assister au concert et que cell -s- 
ei-ne pourront parvenir à Sherbrooke 
assez tôt pour l’heure préalablj.n ni 
annoncée.

Les billets sont maintenant pres­
que tous vendus ; il n’en reste . i 
que quelques-uns qui seront certaine­
ment enlevés dans le cours de la jour­
née.

LE ST-RESIS TRIOMPHE
DES C. PE G. SAMEDI

Suite de la page 6
T. Parker Aile» P. Hawkins
Baker Subs. Cheva.ler
Dean Subs. Gingras

R. Laugis
Arbitrée : G. Wigget et F. Povey 
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PROGRAMME DE U 
SEMAINE AU STADIUM

Ce aoir.—Dernière séance de la li­
gue Intermédiaire. St-Patrice vs Bi­
shop’s College ; Dollard v* St-R gis.

Mardi soir.—Reprise de la pa-tis j 
nulle du jour de l’An entre le St Ré­
gis et les Chevaliers de Colomb.

Mercredi soir .—Mascarade.

L* TaitUr rend à cette femme de 
Québec non courage et eee for­
cée. Elle ne pouvait fermer 
Toeil de la nuit, maie dort 
maintenant d'un eommeil pai 
aible et réparateur.
Si les témoignages de deux ou trois 

personnes suffisent pour établir une 
preuve, comment pourrait-on douter 
du mérite étonnant du Tanlac comm. 
remède contre les maux d’wtomac, e'. 
l’état d’épuisement général, quand 
une multitude de personnes qui en ont 
fait usage en font spontanément l’é­
loge. Parmi Ira témoigages les plus 
récents, il y a celui de Madame Ai- 
phons? Cioutie', domiciliée au No. 181 
rue Victoria, Québec, qui fit récem­
ment au représentant du Tanloe, U 
déclaration suivante :

“Le Tanlac m'a fait tellement de 
bien que je c. is iü-urcuse de faire 
cette déclaration. Rendant deux ant, 
avant de prendre de cc médicament 
merveilleux, j’, tais très faüxie, à cau­
se de l'indigestion qui me torturait et 
d’un estomac délabré. Du moment 
que je prenaie une nourriture quelque 
peu lourde, je devenais misérable. Il 
me venait un liquide amer dans la 
bouche, et le gaz me serrait le coeu1 
et les poumons, au point que j’en 
avais des palpitations de coeur, et que 
j'en perdais la roopiration. J’étaiL 
devenue morose, et je ne pouvais dor­
mir de la nuit. Il m’arrivait souvent 
de passer la nuit sans fermer l’oeil, 
et lorsque je me levais, le matin, j’é­
tais dans un état d’affaiblissement 
alarmant. J’essayai *ana succès n»m- 
b'e de remèdes, mais je devins tou.» 
les jours de plu» en plus faible.

“J’entendis tellement de personnes 
dire du bien du Tanlac que je me dé­
cidai d'en essuyer moi-môme une bou- 
tei'le. Je viens de finir ma deuxième 
bouteille, et le changement qui s'e-t 
opéré in moi m'a eü ment surprise. 
Je r’au.a:- :: mai- tu que le fait de 
p endre ? tier' it leux bouteilles 
m’aur .it, don»" un aussi prompt sou- 
lagi ment..

“Je ne souffre plus de maux d’esto­
mac, et je puis maintenant mange* 
sans crainte de tout ce que je veux. 
Les gaz ne m’incommodent plus com­
me ils en avaient l’habitude; je suir 
débarrassée des palpitations du coeur, 
et je puis maintenant respirer. Je 
do-s maintenant toute la nuit d’un 
sommeil inint»rromnu, et je me lève, 
le matin, toute reposée de corps et 
l’esprit, et prête à faire allègrement 
mon travail de m nagère. Je suis 
honnêtement dire que ma santé e.t 
meilleure aujourd’hui ou’elle n’a j.i- 
mai? été. Ma vieille mère p*end, e'ic 
aursi. du Tanlac, et il lui a fait beau­
coup de b on. Je no pourrais trop rc- 
comman le r ce m. Jicanr.ent, et j’csnè e 
que cette décèaration incitera mes 
concitoyen» qui souffrent, comme 
j’ai souffert, de maux d’estomac, et 
(lui sont dans un état d’épuisement 
général, à essayer le Tanlac”.

I* Tanlac est maintenant en vente 
à Sherbrooke chez M. A. E. Dubcrge , 
pharmacien, ou à la pharmacie Grif­
fith, 121 rue Wellington, sous la di­
rection personnelle du représentant 
spécial du Tanlac.

MNER-GAUSEME 
AU CERCLE A6RIC01E 

DE LENNOXVHLE
(De mette eerrsspandsstt

LENNOX VIL LE, 1.— Le cercle 
agricole tiendra jeudi le 4 mars, 4» 
six heurea à huit du soir, son sou- 
>er annuel, k la salle Saint-Antoine, 
fie repas attendu de tout se fera aux 
mitres. Vers les huit heures les con- 
ives se rendront k la salle <4 l'hô­

tel de Ville, où des conférences se­
ront données par M. C. Nunnick. 
nombre de la commission de conser- 
ation, et par Mlle Chut, du collège 

MacDonald. Il est reconnu que ces 
onférences choisies sont toujours 
te» phis appréciées. Pour terminer 
a soirée il y aura un magnifique pro- 
; ranime de musique.

Tous les cultivateurs sont tria cor. 
Jiolement invités d’essister à cette 
réunion du cercle agricole.

I —et il x a un an» Il 
f ne pouvait manger)

RECITAL CAMIliE 
DUGUAY A 

SAINT-JOSEPH
Nous lisons dans “l'Eclalreur’’:
M. Camille Duguay, a donné son 

récital dimanche soir devant l'élite 
■le la population de notre vidage.
I<e Dr Béland occupait un fauteuil 
d'honneur ainsi que son honneur h 
mtire Ferron et Mme la maireas?.-- 
M. Duguay a chanté délicieu-emcn; 
un grand nombre de belles roman

ces soulignées d’applaudissomem? 
approbateurs, il a aussi abordé ! 
grand genre avec succès, at d’une 
voix riche, vibrante, dont Tamplcur 
remarquable place M. Duguay ai 
premier rang de nos chanteurs cana 
diens.

M. Cléophas Adams, ténor a ét- 
bien goûté et le pianiste Oram La- 
chance est resté ce qu’il eat un ex 
collent musi'ien.

Au sortir du concert M. F. X. Du 
four offrait une magnifique réceptio- 
en l’honneur de M. Duguay et di. 
notaire T. Dufour. Un succulent goû 
ter fut servi par Mme Dufour et sa 
toute gracieuse jeune fille Mlle Li 
liane.

M. Duguay a été invité & reven;, 
sous peu nous faire jouir d’un réga 
artistique comme celui dont nous lu 
sommes reconnaissants.

seigneur dont le regard ne peut em­
brasser toute l’étendue de son dorn-ii-, 
ne. Il a conscience de l’importance ci 
son industrie et il cognait la noblcs.ic
de aa mission.

Voilà, aussi clairement qu’il m’est 
possible de le définir en quelque» i 
trait» de plume, par quels moyens no- ! 
tre agriculture peut aider le pays à , 
sortir du gouffre où l’ont plongé le- i 
tragique* événements ds ces dernières 
années.

Voilà comment elle entend servir!
A vous, messieurs dé 1’“Action i 

française”, qui poursuivez l’idée pa­
triotique de perpétuer sur la 'ocre 
d’Amérique IVne de» püus grandes 
civilisation» de l'histoire, à vous d'oi-au rucher, partout elle» se familiari-t , ^ ,

sont et acquièrent le goût de tâche* 11" dç.tout ,Ulent' Ie r>UVO'n9nt ! 
que l'avenir réserve peut-être à bon 
nombre d'entre elle».

du retour è la terre, et de prouver 
; plus éloquemment que je n'ai pu le !

S'il est actuellement un pay* où l’a­
griculteur ait raison d’ètre content de 
son sort, c'est bien la province de 
Quétiec. ♦ouhaitons que l’habitant ca­
nadien k' reconnaisse; il ne convient > 
pas qu'on lui «dresae le v «eux repro­
che de Virgile; “O trop fortuné hotn- j r 
me des champs, si tu te rendaia comp-, 
te de ton bonhcurl” L’agriculteur ca­
nadien est fier de ce n»>m d’habitant, 
dent sir l.orner Gouin retraçait naguè­
re l’origine historique, ce nom est 
consacre ,.1 anobli par trois siècles 
d’existemee. Sur noa grandes fermes 
canadiennes, l’habitant, si on compare 
se» champs à ceux du payaon Je» 
vieux pays, est en quelque sorte un

‘faire, que ce sont lâ les premiers | 
*»>ins à donner à l’humanité pour la 
guérir du mal profond que lui a fait j 
la guerre.

JOS. E. CARON.
Ministre de l’Agriculture.

Jcsudi, vendredi et samedi.—Pati­
nage.
CETTE JOUTE NULLE SERA RE­

PRISE MARDI
La partie nulle du Jour de l’An en­

tre les Chevalière de Colomb et le 
St-Régis sera reprise mardi aoir, au 
Stadium. Ceux qui ont assisté à la 
partie de samedi, voudront voir celie 
de demain loir. Il est inutile de dire 
que la joûte sera tout aussi contestée 
que celle de samedi, car le St-Régis 
encouragé par ea première victoire, 
entrera dans l’arène avec la farou­
che détermination de décrocher le 
championnat, qui lu: sourit beaucoup. 
Les Chevaliers de Colomb revien­
dront plus forts et livreront un due! 
acharné afin d’égaliser leurs chances.

CHANSONS
CANADIENNES

L’imprimerie Nationale, 317, me 
St-Joseph, Québec, est à préparer un 
nouveau chaaeonnier canodien-fren- 
•ais qui sera prêt soua peu. Il renfer- 
nera 100 de» meilleures chansons re 
touchées, épurées et augmentées 
vec musique. Prospectus sur deman 

de.
(Communiqué)

APPELS A L’AMBULANCE

L’ambulance Lord a été appelée: 
par le Dr Fred. Bertrand pour trans 
porter Mlle Q’ive Houde, de la lue 
t!a!t, à l’hôpital Civique; par le Dr 
1. O. Lcdoux pour transporter M. 
A. E. Sisco de l’hôpital St-Vincent de 
l’aul au convoi du “Boston and Mai­
ne” sur. lequel est monté le patient 
-our retourner k North Troy, Vt.; 

par le Dr Browning pour transpor 
ter Mile VaUière du convoi du C. P. R. 
par lequel elle arrivait de Famham, 
à l’Hôpital de Sherbrooke.

IL SE LIVRERA
NEW-YORK, 1. — Nicolas Harn- 

tein, que l’on dit être l’organisateur 
du complot pour voler une somme de 
$5,000,000 d’obligations, reviendra 
aujourd'hui en cette ville pour te li­
vrer à la justice.

ELLE NE POUVAIT 
PLUS TRAVAILLER

La Mère Sage 
èfflploi»

X
DARCE qu’elle sait, pour l’avoir souvent employé, 
1 qu’il n’y a pas de remède plus efficace, plus sûr 
et phis agréable au goût que "TAROL.” Les en­
fants l’aiment et quelques doses suffisent générale­
ment pour enrayer un mauvais rhume.

uuie è la

Dr BD. MOBIN A CB. liait**

•* ant teajomrs an» 4M- 
a’aat leur tamvagaréa.

QCBBBC, Qsé.

Mais fa Composé Végétal do 
Lydia E. Pinkham U guérit 
otfak oasis* si

I ÜJ
Fartlgaé, lad —’Tarais sa dêplscs- 
sst St sssSrsls Ulieswnt qas parfois 

ta as pouvais sas 
Issir debout. J’é­
tais épuisés St si 
sSsIMm qas is ss
Erals tnvsèllsr; 

is •srraaat et 
saucil. Us 

reMssis me soins 
^MissaMsflst. Ma 
i taots SM recom­
manda 1s Composé 

| Végétal 4s Lydia 
B Pinkham. Jo 

| l'vssaysi «t mainte- 
■ant Je suis forte 

L et fais mou propre 
I travail. Le cnMit 
m net as Composé 
-------- 4e L^i.ï^k

Mare JBetesnra XtUWtM. gyj ooeet rne 
Race, Partload, lad.

Tout somme Mm* Umhle. des mO- 
liera 4e femmss éausest crédit è ce cé­
lèbre remède aux red sen et herbages, 
pour 1s rétablissement de leur santé.

Rcrivtaà Lydia B. Pinkham Med te la» 
Co., Lysa, Mass., pear CO anvil » confor­
me» è vas subi. Le résolut de sa lon­
gue expérience est à votre disposition.

ÎAKERSOJCÛ
Excellent pour 

le déjeuner, 
le lunch, 
le dîner, 

et le souper
CVet une bois- 
y on délicieuse et 
aoûten&nte pour 

les personaeD qui reeberchent oe 
qu'il y a de mièuz, en tous temps. 
Nous garantissons sa pureté et sa 
qualité supérieure. Nous fabriquons 
du chocolat et du coooa depuis piès 
de 140 ans.

\:m

WALTER BAKER & CO./tf .
MONratALTcAU. /s«s4Ms*si< /w. ooncwEam, MAaii

A UJOURD’HUI 11 peut fair® trois bon repas, et 
a* quelquefois un de plus, parce que les Tablettes 
Chamberlain ont tonifié son estomac et lui ont donné 
une bonne digestion. C’est un grand auxiliaire de la 
nature. Elles stimulent le foie et font fonctionner 
normalement les intestins. Quand vous vous sentirez 
la tète lourde ou sujet à avoir de la bile, ou si votre 
teint est jaunâtre ou tacheté, commences à prendre 
tout de suite les Tablettes Chamberlain. Générale­
ment, une seule dose le soir vous rend gai et dispos le 
matin, avec le cerveau lucide et un excellent appétit

Bsssyaz Ire Tablsttes Chamberlain aujourd’hui.
Chez tnas Isa pharmaciens 25c, on par la peele de

Chamberlain Medicine Co., Ltd., Toronto
»

Tablettes 
Chamberlain 25c.l

LEONIDAS BACHAND
NOTAIRE

TOUS LES GENRES D’ASSURANCE 
Prêts Hypothécaires et sur Billets 

Immeuble “Record” Tél. 373 j.

POUR COMME
TINFLÜENZA”

pa ES gardes-maladej—de» gar- 
des-maladcs — où pouvons- 

nous avoir des gardes-malades ?
/''V U pouvez-vous avoir n’importe 

quelle sorte de secoura durant 
cette épidémie de maladie ?
ï A réponse est difficile, mais 
*■"* quarante jeunes fillet d’une 
maison de formation—la classe en­
tière des Cadets—ont offert leur 
service volontaire durant les der­
nières semaines, pour aider à soi­
gner les malades de “L’INFLU- 
ENZA”.
jf ’EXEMPLE est un grand 
^ maître. Le Christ servit ceux 
qui louffraient. Ce fut un privilè­
ge pour ces jeunes de l’Armée du 
Salut de suivre Son exemple.

H y a 308 ma!mon9 da 
mmrvlom donm oe terri­
toire. Profitez-en !

Quelques minutes de votn 
temps maintenant en ayant no­
tre homme d’expérience pour ex» 
aminer votre batterie vous sao» 
veront des heures de trouble et 
des dépenses pour plus tard.

WFBSTFR MOTORS LTD.
Phone 1273 Sherbrooke

A. H. GENGE
ACCORDEUR

Réparation d« pianos 
Rés. 13 rue Québec. TéL 846w 
ou chez A. BLOUIN, mirrhàei 

de tc osique.

—Mlle Hélène Richard, de la rue 
Bail, visite actuellement M. et Mme 
Gustave Richard, à Montréal.

aâT à'mmMROOICF. I 
r, TU. tse^a mW 417. I

BU A S DERIE
A \ APLL H^ O L

SHERBROOKE

rr
Nos afftiret 
tagmt! t nt 
toBS les joart

Le* gêna apprécient note*
terrtee.

Si céda vous intéreme, télé­
phonez-nous ou venez nou voir: 
nous voua en dirons plu long,

Conway I (I
Courtière en 

Edifice de la Banque Nationale.
Assurez-vous cheg C. ft G, 

c’est sûr.
>4

WILSON
Etablie en 1863

Les Pianos Artistiques

Heintzman & Co.
droit et à queue

Dans la gamme du Heintzman chaque note de ht 
voix humaine trouve un complément parfait. Reprodui­
te avec une douceur sans pareille et une pureté impec­
cable. C’eut pourquoi tant de chanteurs de réputation 
mondiale insistent pour obtenir un piano Heintzman 
quand ife donnent un concert au Canada. Et ce qu’il y 

.a surtout de remarquable c’est que le tempe ne peut par­
venir à détruire la permanence de cette »-«—nHtf

H. C WILSON & SONS, Limited,
142-144 Rue WelUngten

Succursales : Coatleook. Rock-Island, Richmond. 
Granby, Thetford-Miacik


